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John Bolton:

 L’Algérie est un partenaire stratégique pour les Etats-Unis

Algérie-Russie : 

Le développement de la 
coopération bilatérale évoqué

Ministère de l’Intérieur :

 Garantir les meilleures conditions 
de scolarisation pour chaque élève

L’ancien Conseiller à la 
sécurité nationale Des 
Etats-Unis a déclaré 

que l’Algérie est un partenaire 
stratégique pour les Etats-Unis 
sur un éventail de dossiers, 
plaidant pour le renforcement 
de la coopération antiterroriste 
entre Alger et Washington.
Dans un entretien accordé au 
Centre algérien de diplomatie 
économique (CADE), M. 
Bolton a indiqué que “les Etats-
Unis ont d’excellentes relations 
de coopération avec l’Algérie 
sur tout un éventail de questions, 

c’est un partenaire stratégique, 
nous voulons tous la stabilité 
en Afrique du Nord et dans la 
région méditerranéenne”.
Invité à commenter la décision 
de Trump de reconnaitre la 
prétendue souveraineté du 
Maroc sur le Sahara occidental 
et l’impact que cela comporte 
sur les relations algéro-
américaines, M. Bolton a jugé 
que “le renversement d’une 
politique américaine de longue 
date n’était pas une bonne idée 
(  ) surtout quand il s’agit d’un 
problème qui affecte la sécurité 

nationale de l’Algérie”.
“Je pense donc que c’était une 
grave erreur à bien des égards et 
j’espère que cela n’a pas d’effet 
négatif durable sur les relations 
américano-algériennes”, a-t-il 
ajouté.
S’agissant de la menace 
terroriste qui demeure, pour lui 
“très sérieuse”, il pense que “les 
Etats-Unis devraient augmenter 
la coopération antiterroriste 
avec l’Algérie, car, dit-il, les 
deux pays ont évidemment un 
désir commun de voir résoudre 
la crise en Libye”.

Le ministre de la Transition 
énergétique et des 
Energies renouvelables, 

Chems Eddine Chitour, a reçu 
mardi dernier , l’ambassadeur 
de la Fédération de Russie en 
Algérie, Igor Beliaev, avec lequel 
il a évoqué les perspectives du 
développement des relations de 
coopération dans le secteur de la 
transition énergétique, a indiqué 
un communiqué du ministère.
Au cours de cet entretien, “les 
deux parties ont passé en revue 
l’état des relations algéro-russes 
dans le domaine des énergies 
renouvelables et de l’efficacité 
énergétique et les perspectives de 
leur renforcement”, a précisé la 
même source.
A cette occasion, M. Chitour a 
souligné “l’objectif de l’Algérie de 
s’affranchir de manière graduelle 
de la dépendance vis-à-vis des 
ressources conventionnelles”, 
souligne le document, ajoutant 
que cette transition “lui permettra 
d’amorcer une dynamique 
d’émergence d’une énergie verte 
et durable”.
Le ministre a également évoqué 
les perspectives de coopération et 
de partenariat et les possibilités 
d’investissement entre l’Algérie 
et la Russie dans les domaines de 
la géothermie, l’énergie éolienne, 
solaire, l’hydroélectrique.
M.Chitour a exprimé le souhait 
d’avoir une coopération et un 
partenariat “profitable” entre 
les entreprises algériennes et 
russes dans des projets concrets 
et prometteurs, notamment dans 
les domaines de l’électricité, 

l’hydrogène, et ce, à travers le 
partage mutuel d’expertise et 
d’expérience, de savoir-faire, 
de renforcement des capacités, 
notamment la formation, à 
travers l’appui à la formation et 
la recherche dans l’Institut de 
la Transition énergétique et des 
énergies renouvelables (ITEER), 
qui va être crée à Sidi Abdellah.
Pour sa part, M. Beliaev qui 
s’est réjouit de “l’excellence 
des relations entre son pays et 
l’Algérie”, s’est dit “convaincu 
que la coopération algéro-russe 
va se développer davantage et 
gagner en force dans les domaines 
de l’énergie durable, compte 
tenu du potentiel extraordinaire 
dont dispose l’Algérie dans ce 
secteur”.
Il a exposé, à cet effet, quelques 
possibilités de coopération dans 
le domaine de la géothermie.
L’ambassadeur de la Russie 
s’est dit également “persuadé” 
que l’un des domaines à 
investir rapidement est celui 
de la formation, pour laquelle 
il a déclaré que son pays est 
“disposé” à établir des accords 
de coopération pour l’accueil 
d’étudiants algériens dans les 
écoles et centres de formations 
russes spécialisés les énergies, 
selon le communiqué.

Le ministère de l’Intérieur, 
des Collectivités locales 
et de l’Aménagement 

du territoire a affirmé, mardi, 
que ses services œuvraient 
à garantir  les “meilleures” 
conditions de scolarisation pour 
chaque élève, dans le cadre de la 
mise en œuvre de l’engagement 
du président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, pour 
le développement du système 
éducatif au niveau des 19.807 
écoles primaires à travers le 
pays.
“Dans le cadre de la poursuite 
de la publication de ses activités 
annuelles, le ministère de 
l’Intérieur, des Collectivités 
locales et de l’Aménagement 
du territoire présente, à travers 
ce travail, les points les plus 
importants de la gestion du 
dossier de l’amélioration des 
conditions de scolarisation”, 
indique un bilan du ministère 
pour l’année 2020 concernant 
l’amélioration des conditions 
de scolarisation.
“L’un des engagements du 
président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, 
consiste en le développement 
du système éducatif de manière 
intégrale, notamment en 
ce qui concerne les écoles 
primaires à propos desquelles 
le Président Tebboune a donné 
des instructions fermes pour 
y améliorer les conditions 
de scolarisation”, précise la 
source.
Le ministère de l’Intérieur a 
mobilisé, dans ce sens, tous 

ses services dans le cadre 
d’une “action de coordination 
sectorielle pour la mise en 
œuvre de cet engagement 
sur la base du plan d’action 
du Gouvernement, et ce 
au niveau de 19.807 écoles 
primaires à travers le pays”, 
soulignant qu’”en 2020, il a été 
programmé la création de 418 
nouvelles écoles, dont 351 déjà 
réceptionnées, avec un taux de 
réalisation de 84%”.
Il s’agit également d’un 
programme pour l’expansion 
de 1462 classes, dont 1.424 
classes réceptionnées, avec un 
taux de réalisation de 97%.
Concernant le chauffage 
scolaire, le nombre d’écoles 
équipées en appareils de 
chauffage au niveau national a 
atteint 19.742 écoles, dont 8.292 
écoles équipées en appareils 
à gaz naturel, 4.866 écoles 
équipées en chauffage central, 
2.223 équipées en appareils 
à gaz propane, 2.642 écoles 
équipéesen appareils à Gasoil 
et 1.719 autres écoles équipées 
en appareils de chauffage 
électrique”.
Les autorités concernées ont 
précédé à la remise en état de 
4.257 appareils de chauffage 
qui ont été remplacés par 
4.835 appareils à Gaz et 

694 appareils électriques, 
outre le remplacement de 
2.335 appareils à Gasoil et 
l’équipement de 74 écoles à 
l’énergie solaire, portant ainsi 
le nombre global des écoles 
équipées an appareils à énergie 
solaire à 422 écoles au niveau 
national”.
Concernant le transport 
scolaire, le bilan précise que 
“dans le cadre de l’achèvement 
du programme national lancé 
par le ministère de l’Intérieur 
pour l’acquisition de 3.500 
bus scolaires au profit des 
communes et financé par 
la Caisse de solidarité et de 
garantie des collectivités locales 
en vue du renforcement de 
ses capacités dans la prise en 
charge du transport des élèves 
notamment dans les régions 
enclavées et les zones d’ombre, 
un total de 1536 nouveaux bus 
ont été réceptionnés, portant 
ainsi le nombre des bus scolaires 
à 15.555 bus couvrant 11.483 
lignes de transport notamment 
dans les wilayas des Hauts-
Plateaux et du Sud du pays”.
Le bilan du ministère 
concernant les cantines 
scolaires a révélé que le nombre 
des cantines mises en service 
“a atteint 15.209 cantines sur 
un total de 15.632, soit un taux 
de 97%”, soulignant que le 
nombre de ces cantines s’est 
“renforcé” au cours de l’année 
2020 après “la réception de 
264 nouvelles cantines sur 291 
programmées”.
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selon une étude de la revue médicale «the lancet» 
validée par des experts indépendants :

Le vaccin russe Spoutnik V est efficace à plus de 91%

VACCin Anti Covid-19 :  
Toutes les régions du pays sont 
concernées par la répartition du 

vaccin Spoutnik V

Coronavirus :
263 nouveaux cas, 
202 guérisons et 4 

décès

Le vaccin Spoutnik V, au 
sujet duquel la Russie 
avait été accusée de 

manquer de transparence, est 
efficace à 91,6 % contre les 
formes symptomatiques du 
Covid-19, selon des résultats 
publiés mardi passé dans la revue 
médicale The Lancet et validés 
par des experts indépendants.
La nouvelle a fait le tour du 
monde ce mardi 2 février 2021. 
«Un vaccin supplémentaire peut 
désormais rejoindre le combat 
pour réduire l’incidence du 
Covid-19», ont estimé deux 
spécialistes britanniques dans un 
commentaire joint à l’étude.
Les résultats de la revue médicale 
The Lancet qui changent la donne
Le vaccin Spoutnik V est efficace 
à 91,6% contre les formes 
symptomatiques du Covid-19, 
selon des résultats publiés 
mardi 2 février dans la revue 
médicale The Lancet et validés 
par des experts indépendants. 
Ces premiers résultats vérifiés 
corroborent les affirmations 
initiales de la Russie, accueillies 
avec méfiance à l’automne 

dernier par la communauté 
scientifique internationale. Ils 
semblent classer à ce stade le 
Spoutnik V parmi les vaccins 
les plus performants, avec ceux 
de Pfizer/BioNTech et Moderna 
(autour de 95%), qui utilisent 
pourtant une technologie 
différente (l’ARN messager).
Ces dernières semaines, des 
voix ont commencé à s’élever 
en Europe pour que l’Agence 
européenne des médicaments 
(EMA) évalue rapidement ce 
vaccin, déjà utilisé en Russie 
et dans quelques pays, dont 
l’Argentine ou l’Algérie. 
«Le développement du vaccin 
Spoutnik V a été critiqué pour 
sa précipitation, le fait qu’il ait 
brûlé des étapes et une absence 
de transparence. Mais les 
résultats rapportés ici sont clairs 
et le principe scientifique de 
cette vaccination est démontré, 
ont estimé deux spécialistes 
britanniques, les professeurs 
Ian Jones et Polly Roy, dans 
un commentaire joint à l’étude 
de The Lancet. Cela «veut dire 
qu’un vaccin supplémentaire 

peut désormais rejoindre le 
combat pour réduire l’incidence 
du Covid-19», ont insisté ces 
chercheurs, qui n’ont pas eux-
mêmes été impliqués dans 
l’étude.
Les résultats publiés dans The 
Lancet proviennent du dernier 
stade des essais cliniques du 
vaccin, la phase 3, qui porte 
sur près de 20 000 participants. 
Comme toujours en pareil 

cas, ces résultats émanent de 
l’équipe qui a élaboré le vaccin 
puis mené les essais, et ils ont 
ensuite été soumis à d’autres 
scientifiques indépendants avant 
publication. Ils montrent que le 
Spoutnik V, qui est un vaccin 
«à vecteur viral» (comme celui 
d’AstraZeneca), réduit de 91,6% 
le risque de contracter une forme 
symptomatique de Covid-19.
Les participants à l’essai mené 

entre septembre et novembre ont 
tous reçu deux doses de vaccin 
ou de placebo à trois semaines 
d’intervalle. A chaque fois, cela 
s’accompagnait d’un test PCR. 
Les auteurs de l’étude pointent 
toutefois une limite : après la 
deuxième injection, les tests 
n’ont été réalisés «que quand 
les participants ont déclaré 
être atteints de symptômes du 
Covid, l’analyse de l’efficacité 
ne porte [donc] que sur les cas 
symptomatiques». «D’autres 
recherches sont nécessaires pour 
cerner l’efficacité du vaccin sur 
les cas asymptomatiques et sur 
la transmission» de la maladie, 
ajoute The Lancet dans un 
communiqué.
Notons enfin que la Russie 
a déposé une demande 
d’homologation de son vaccin 
auprès de l’Agence européenne 
du médicament (EMA). Au 
final,  les retards de livraisons 
de certains vaccins et une 
autorisation de l’UE pourraient 
permettre à Spoutnik V d’être 
administré prochainement.(Avec 
aps)

Ce sont 20 wilayas, de 
toutes les régions du pays, 
qui sont concernées par 

la répartition du vaccin Spoutnik 
V, laquelle a été entamée 
samedi par celle de Blida, et ce, 
conformément au dispatching 
arrêté par le ministère de la 
Santé. Nous devons terminer, 
aujourd’hui, cette opération», 
a déclaré à l’APS, la directrice 
des approvisionnements à l’IPA, 
Zoulikha Smai Benkedadra.
Elle a précisé que les lots destinés 
aux collectivités locales ont été 
fixés «proportionnellement au 
nombre de leurs populations 
respectives et aux cas de 
contaminations au virus qu’elles 
ont enregistrés, sachant que 
des représentants des wilayas 
concernées prennent part à 
l’opération d’acheminement, 
depuis l’IPA, des convois qui 
leur sont destinés et ce, sous 
une escorte renforcée de la 
Gendarmerie nationale.        
La représentante de l’IPA a 

ajouté que parmi les wilayas 
récipiendaires du vaccin russe, 
figurent Alger, Tizi-Ouzou, 
Tipaza, Sétif, Oran, Jijel, 
Tlemcen, Batna, Mostaganem 
ainsi que Ouargla et Biskra, 
sachant que le transport des 
vaccins se fera par route et 
par voie aérienne, pour les 
destinations les plus éloignées.
Abordant les aspects logistique 
et organisationnel de l’opération, 
Mme Smai a assuré que l’IPA 
«s’est préparé, depuis des 
mois, pour la réception et la 

distribution de tous types de 
vaccins, quelques que soient 
leurs modes de conservation 
ainsi que la quantité à manipuler, 
soit de 2 à 8 degrés ou de - 20 à 
-70 degrés».
La même responsable a 
tenu, enfin, à souligner «la 
contribution» de plusieurs 
départements ministériels 
pour la réussite de l’ensemble 
du processus d’acquisition, 
de stockage et de distribution 
des vaccins anti-Coronavirus 
importés par l’Algérie.

Deux cent soixante-
trois (263) nouveaux 
cas confirmés de 

Coronavirus (Covid-19), 202 
guérisons et 4 décès ont été 
enregistrés durant les dernières 
24 heures en Algérie, a annoncé 
mardi à Alger, le porte-parole 
du Comité scientifique de suivi 
de l’évolution de la pandémie 
du Coronavirus, Dr Djamel 
Fourar.
Le total des cas confirmés 

s’élève ainsi à 107841, dont 
263 nouveaux cas, soit 0,6 cas 
pour 100.000 habitants lors des 
dernières 24 heures, celui des 
décès à 2898 cas, alors que le 
nombre de patients guéris est 
passé à 73732, a précisé Dr 
Fourar lors du point de presse 
quotidien consacré à l’évolution 
de la pandémie de Covid-19.
Par ailleurs, 23 patients sont 
actuellement en soins intensifs, 
a-t-il également fait savoir.
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Covid-19:

Dix-neuf wilayas réaménagent les horaires de confinement

Zones d’oMBre :

Le Président Tebboune suit quotidiennement le dossier

Dix-neuf (19) wilayas 
concernées par 
les mesures de 

confinement sanitaire prises 
pour endiguer la propagation 
du Covid-19 ont décidé un 
réaménagement des horaires 
de confinement partiel, 
désormais fixés de 22:00 au 
lendemain à 5:00.
Rendues publiques mardi 
par la majorité des wilayas 
concernées, les décisions 
de wilaya précisent que le 
réaménagement des horaires 
de confinement intervient sur 
instruction du ministère de 
l’Intérieur, des Collectivités 
locales et de l’Aménagement 
du territoire dans le cadre 
du dispositif adopté par 
les pouvoirs publics pour 
la gestion de la situation 
sanitaire liée à la lutte contre 
la Covid-19.
Il s’agit des wilayas 
concernées par le communiqué 
rendu public samedi 
dernier (30 janvier) par les 
services du Premier ministre 
concernant la reconduction 
du confinement partiel à 
domicile dans 19 wilayas 
du pays de vingt heures (20) 
jusqu’au lendemain à cinq (5) 
heures du matin.
Les wilayas concernées 
sont: : Batna, Biskra, Blida, 
Bouira, Tebessa, Tlemcen, 
Tizi-Ouzou, Alger, Jijel, 

Sidi Bel Abbes, Constantine, 
Mostaganem, M’Sila, 
Oran, Boumerdes, El Tarf, 
Tissemsilt, Ain Temouchent 
et Relizane.
Selon le communiqué 
des services du Premier 
ministre, les walis peuvent, 
après accord des autorités 
compétentes, prendre toutes 
mesures qu’exige la situation 
sanitaire de chaque wilaya, 
notamment l’instauration, la 
modification ou la modulation 
des horaires, de la mesure de 
confinement à domicile partiel 
ou total ciblé d’une ou de 
plusieurs communes, localités 
ou quartiers connaissant des 
foyers de contamination.

Ainsi, le réaménagement 
des horaires de confinement 
dans ces dix-neuf wilayas 
est intervenu en application 
du communiqué du Premier 
ministère, les différentes 
wilayas ayant motivé cette 
décision par “l’amélioration 
relative de la situation 
épidémiologique”.
Les dix-neuf wilaya 
ont également décidé la 
“réouverture des salles 
omnisports et des salles 
de sport, de même que les 
lieux de détente, les espaces 
récréatifs et de loisirs et les 
plages”, et le prolongement 
des horaires d’ouverture des 
commerces jusqu’à 21:00, 

concernant les commercesdes 
appareils électroménagers, 
d’articles ménagers et de 
décoration, de literies et tissus 
d’ameublement, d’articles de 
sport, de jeux et de jouets et 
les lieux de concentration de 
commerces. 
Ces nouveaux horaires 
concernent également les 
salons de coiffure pour 
hommes et femmes, les 
pâtisseries et confiseries, les 
cafés, restaurations et fast-
food qui doivent limiter leurs 
activités uniquement à la 
vente à emporter.
 Les communiqués ont 
indiqué que les autorisations 
exceptionnelles de circulation 

délivrées par les services de 
wilaya demeureront valables 
et nul besoin d’en délivrer de 
nouvelles.
A noter qu’un deuxième 
communiqué rendu public par 
la wilaya de Jijel a autorisé 
la réouverture des marchés à 
bétail dans le strict respect du 
protocole de prévention contre 
la propagation du Covid-19,  
la distanciation physique, et le 
port du  masque entre autres. 
De même pour la wilaya 
de Tebessa qui a autorisé 
la réouverture des marchés 
à bétail et fixé les horaires 
et journées des marchés 
hebdomadaires dans les 
communes de Tebessa, Chrea, 
Bir El Ater et Bir Mokkadem.
La wilaya de Biskra a décidé 
de son côté la prorogation 
de la mesure d’interdiction, 
à travers le territoire de 
la wilaya, de tout type de 
rassemblement de personnes 
et de regroupement familial, 
notamment la célébration de 
mariages et de circoncision et 
autres événements tels que les 
regroupements au niveau des 
cimetière, en sus des réunions 
et assemblées générales 
organisées par certaines 
institutions.

Le Conseiller du 
Président de la 
République chargé 

des zones d’ombre, Brahim 
Merad, a affirmé, mardi 
depuis Relizane, que le 
Président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
suivait quotidiennement le 
dossier des zones d’ombre.
S’exprimant lors d’une visite 
à la localité dite “Slatna”, 
une zone d’ombre sise dans 
la commune de Merdja Sidi 
Abed, M. Merad a assuré, 
au 1er jour de sa visite de 
travail dans la wilaya, que le 
Président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
suivait quotidiennement le 
dossier des zones d’ombre 
dans le pays et qu’il attachait 
du prix à l’amélioration de la 
situation de leurs habitants.
Le dossier de prise en charge 
des zones d’ombre “jouit 
d’un grand intérêt et revêt un 

caractère prioritaire auprès du 
Président de la République, 
d’autant qu’il est l’un de 
ses engagements les plus 
importants”, a rappelé M. 
Merad.
“Le Président de la République 

a braqué les projecteurs sur les 
zones d’ombre et sur le monde 
rural, en vue de changer la 
situation des résidents de ces 
zones et les prendre en charge 
dans l’objectif de les faire 
bénéficier d’une vie digne”, 

a-t-il souligné.
M.Merad a assuré de 
“l’existence d’une forte 
volonté politique de l’Etat de 
prendre en charge les zones 
d’ombre et d’y améliorer les 
conditions de vie”.

A ce titre, il a fait état du 
recensement des besoins de 
ces régions, à l’effet de leur 
prise en charge, ainsi que de 
l’inscription de programmes 
de développement, en fonction 
des besoins de chaque région.
Lors du 1er jour de sa visite 
dans la wilaya de Relizane, 
M. Merad a inspecté plusieurs 
zones d’ombre, à l’instar 
d’Ain el Hamra dans la 
commune d’El Guettar, 
Zhairia dans la commune de 
Hamri et de Soualmia dans la 
commune de Yellel.
Le Conseiller au Président 
de la République, inspectera 
mercredi, d’autres zones, à 
savoir, Tida dans la commune 
d’Ain Tarek, Ouled Mustapha 
et Ouled Haddou dans la 
commune de Souk El Had, 
Si Taja dans la commune de 
Oued Essalem et d’autres 
zones.
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Connecter l’Université à son environnement 
socio-économique pour l’employabilité des diplômés

L’université d’Alger 3 rend hommage au professeur 
Brahim Brahimi

La faculté des sciences 
de l’information et de 
la communication de 

l’université Alger 3 a organisé 
mardi dernier une cérémonie 
d’hommage à la mémoire du 
professeur Brahim Brahimi, 
au cours de laquelle plusieurs 
enseignants et amis ont évoqué 
un enseignant «militant et 
humaniste» qui a consacré sa vie 
au service du journalisme et à la 
liberté de la presse en Algérie.
Dans son intervention, le recteur 
de l’université d’Alger 3, M. 
Mokhtar Merzeg souligne que 
le professeur Brahimi a consacré 
«toute sa vie pour l’encadrement 
des générations», ajoutant que l’on 
ne peut pas parler aujourd’hui de 
« la liberté de la presse et le droit 
à l’information» sans évoquer 
le nom du professeur qui était 
aussi un militant politique qui a 
formé plusieurs générations de 
journalistes et «défendu la liberté 
d’opinion et l’indépendance des 
médias», estime-il. 
Zoubir Chaouche-Ramdane, 
professeur des universités et 
ancien doyen de la faculté des 
sciences de l’information et de 
la communication entre 1986 
et 1990, a parlé d’un homme 

«modeste», «disponible», 
«franc» et «courageux».
«On ne peut pas parler de droit 
de la presse ou de l’éthique sans 
citer Brahim Brahimi. Il était 
incontournable, une référence», 
témoigne M. Chaouche-
Ramdane.
Le directeur de l’école nationale 
supérieure du journalisme et 
des sciences de l’information 
(ENSJSI), Benzaoui Abdeslam, 
a évoqué «l’humanisme» de 
Brahim Brahimi qui n’»hésitait 
pas, dit-il, à «partager son salaire» 
avec ses collègues au tout début 
de leur carrière d’enseignants à 
l’université.
Il ajoute qu’il «faut penser à 
organiser une journée d’étude 
au niveau de l’Ecole pour parler 
du parcours de Brahimi et de son 
œuvre universitaire».
Le professeur Brahimi qui était à 
la fois un chercheur académique 
et un militant, «était proche des 
journalistes et avait contribué à la 
création du conseil supérieur de 
l’information», témoigne Amar 
Seghir, un ancien directeur des 
études à l’école de journalisme 
qui l’a connu dans les années 
1970.
Selon lui, Brahim Brahimi et 

Zohir Iheddaden ont «fourni les 
ouvrages nécessaires à l’école de 
journalisme».  
A la fin de la cérémonie qui 
s’est déroulée à l’amphithéâtre 
«Nelson Mandela», les 
enseignants, amis et les membres 
de la famille du défunt ont assisté à 
l’inauguration d’un amphithéâtre 
qui porte le nom de Brahim 
Brahimi au niveau de la faculté 

des sciences de l’information et 
de la communication (FSIC).
Auteur de plusieurs ouvrages 
comme « le pouvoir, la presse 
et les intellectuels en Algérie» 
(1989), « le pouvoir, la presse et les 
droits de l’homme» (1998) et «le 
droit à l’information à l’épreuve 
du pari unique» paru en 2002, le 
professeur Brahim Brahimi était 
le fondateur et premier directeur 

de l’Ecole nationale supérieure 
du journaliste et des sciences 
de l’information (ENSJSI),en 
octobre 2009. Une école qu’il 
a dirigée jusqu’à son départ en 
retraite en 2013.
Né le 02 février 1946 à Bir 
Ghbalou dans la wilaya de 
Bouira, Brahim Brahimi est 
décédé le 22 septembre 2018 à 
l’âge 72 ans.

Le ministre de 
l’Enseignement supérieur 
et de la Recherche 

scientifique, Abdelbaki Benziane, 
a mis l’accent, mardi dernier 
à Alger, sur l’importance 
de connecter l’université à 
son environnement socio-
économique pour multiplier les 
opportunités d’employabilité des 
diplômés universitaires.
S’exprimant à l’occasion de la 
signature d’une convention de 
coopération entre son secteur 
et le ministère de la Poste et 
des Télécommunications, en 
présence du ministre de ce secteur, 
Brahim Boumzar, M. Benziane 
a mis en avant l’importance de 
«renforcer davantage l’ouverture 
de l’université à l’environnement 
socio-économique à travers 
l’intensification des contrats 
de partenariat et la diffusion de 
la culture entrepreneuriale en 
milieu universitaire, ainsi que 
l’accompagnement des étudiants 
pour créer des startup et les 
inciter à l’innovation».
«L’objectif du secteur dans 
la prochaine phase consiste 
à multiplier les opportunités 
d’employabilité des diplômés 

universitaires, à faire de 
l’Université une locomotive du 
développement, à généraliser 
l’accès aux  débouchés de la 
formation et à préparer des 
compétences répondant aux 
exigences réelles et objectives 
du développement durable, des 
emplois et des métiers à l’ère 
numérique», a-t-il dit.
M.Benziane a également relevé 
l’importance d’»adapter l’arsenal 
législatif aux évolutions de 
l’heure pour se diriger vers des 
perspectives prometteuses dans 
le changement de la cartographie 
de la formation».

Concernant la convention conclue 
entre les deux secteurs, M. 
Benziane a indiqué que cet accord 
visait à «insuffler une nouvelle 
dynamique dans le domaine de 
la recherche et à raffermir les 
installations et les réseaux de 
communication pour assurer 
un haut débit internet dans les 
établissements universitaires», 
cela étant, a-t-il poursuivi, 
«un appui technique pour que 
l’université puisse relever les 
défis et les enjeux notamment 
en matière de la numérisation 
et du développement du télé-
enseignement et réaliser une 

interactivité entre l’enseignant et 
l’étudiant ....etc».
M.Benziane a également mis 
en exergue les domaines de 
coopération «étroite» entre 
les deux secteurs ayant donné 
lieu à la réalisation de 38 
opération de numérisation sur 
un total de 47 enregistrées ce 
qui a permis la numérisation 
de plusieurs procédures et 
opérations dont l’inscription 
en ligne au baccalauréat et le 
paiement électronique des frais 
d’inscription, outre la mise en 
place de plateformes pour le 
recrutement et la promotion des 
professeurs chercheurs.
Selon le ministre, ce partenariat 
permettra au secteur de 
l’Enseignement supérieur et 
de la Recherche scientifique 
d’accéder à une nouvelle ère qui 
aura des retombées positives sur 
le changement de comportement 
des professeurs, des chercheurs, 
des étudiants et des fonctionnaires 
(...) Le partenariat permettra 
également l’entrée dans une phase 
de numérisation, l’acquisition 
d’une nouvelle culture et de 
nouvelles valeurs, l’ancrage des 
bonnes pratiques et l’accès à la 

modernisation».
A l’issue de la cérémonie de 
signature de cette convention, 
qualifiée de «jalon supplémentaire 
dans le processus de coopération 
étroite entre les deux secteurs», M. 
Boumezar a relevé le rôle de son 
secteur dans l’accompagnement 
du mouvement de la recherche 
scientifique, le renforcement 
des structures et des réseaux de 
communication électronique et 
l’accès à un service internet à haut 
débit à travers les établissements 
universitaires et ce en vue de la 
mise en place d’un environnement 
propice à la formation et à la 
recherche scientifique.
Rappelant les domaines de 
coopération entre les deux 
ministères, notamment en ce 
qui concerne l’enseignement à 
distance particulièrement lors 
de la période de confinement 
imposé par la pandémie du 
covid-19, le ministre a insisté 
sur l’importance de «l’évaluation 
permanente» de cette coopération 
visant à répondre aux nouvelles 
réalisations dans les domaines 
scientifique et économique 
induites par les développements 
technologiques.
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AnnABA / déVeloPPeMent loCal

Le Wali inspecte les projets en chantier
de la gare maritime et de l'hôtel Seybouse

AnnABA / Corona Virus                             

Aménagement des horaires 
de confinementdans les 
wilayas taref et tebessa

A Annaba, les commerçants 
se réjouissent

Le Wali d’Annaba 
Djamel Eddine 
Berrimi qui se veut 

être optimiste quant au 
développement local et à 
la relance de l'économie 
dans la wilaya d’Annaba 
connue par ses activités et 
ses possibilités de pole à 
la fois socioéconomique et 
touristique par excellence 
pour lui donner une place 
qui lui sied sur le concert 
économique national et 
outre-mer multiplie ses 
visites à travers les projets 
inscrits dans le programme 
de développement local. Le 
premier magistrat a ainsi 

effectué, hier, mercredi une 
visite d’inspection à travers 
quelques zones industrielles 
et les grands projets en 
chantier, notamment le 
projet de la nouvelle gare 
maritime dont les travaux 

ont été lancés en 2016. 
Ce projet d'une grande 
envergure pour le trafic des 
activités portuaires confié à 
l'Entreprise Batimetal accuse 
un retard dans sa réalisation 
en raison des travaux 

supplémentaires, selon les 
responsables du projet. Sur 
place le Wali Djamel Eddine 
Berrimi et la délégation 
qui l'accompagnait, estime 
que l'avancement des 
travaux s'accélèrent. "Le 

taux d'avancement des 
travaux a atteint 85%. En 
principe ce projet sera 
livré en juin 2021, a -t-il 
déclaré. Le Wali qui a relevé 
certaines préoccupations des 
responsables des travaux 
appelle au respect des délais 
de la réalisation. En ce qui 
concerne l'autre projet celui 
de la rénovation de l'hôtel 
Seybouse international, 
le taux d'avancement des 
travaux a été également 
estimé à 85 %. Notons que 
ces projets, une fois achevés 
de par leurs activités vont 
donner un nouveau souffle à 
la ville coquette.

La situation sanitaire 
générée par la 
décroissance des 

contaminations en Algérie 
depuis plusieurs semaines a 
amené les hautes autorités 
du pouvoir et les spécialistes 
scientifiques de la médecine 
de procéder à l’allègement 
d'une manière graduelle des 
mesures de confinement, 
notamment les horaires 
aménagés de 22 heures /5 
heures du matin dans plus 
d'une dizaine de wilayas du 
pays dont les deux wilayas 
de l’extrême "EST" du pays. 
Tébessa et El Tarf , deux 
villes frontalières avec le 

pays voisin de la Tunisie. Ces 
deux wilayas connues par les 
activités de contrebandiers 
qui faisaient passer surtout des 
carburants de l'autre côté de 
la frontière. Le rallongement 
horaire du confinement a 
été accueilli avec joie de 
la part des commerçants, 
patrons de cafés, faste food 
et autres négoces. Cependant 
ces allègements restent 
conditionnés par l'application 
des mesures préventives et  
réglementaires  de lutte contre 
la covid-19, au moment même 
où le pays lance la campagne 
de vaccination pour couper la 
chaine de contamination de la  
covid-19.

Tayeb Zgaoula

Tayeb Zgaoula

AnnABA / Algérie téléCoM

En collaboration avec ‘’Google Initiative 
News’’, Algérie Télécom organise  

une formation au profit des journalistes 
sur l’intelligence artificielle

Une formation sur 
‘’l’intelligence 
artificielle’’   a été 

organisée, hier, par Algérie 
Télécom et Google au profit 
de journalistes de plusieurs 
organes de presse de 48 wilayas. 
L’ouverture de cet atelier a été 
assurée par l’adjoint du directeur 
d’Algérie Télécom Annaba , et 
la chargée de communication 
madame Houda Reggadi, tandis  
que la formation a été dispensée 
par Samya Ayich,  directrice  
de ‘’Google Initiative News’’ 
par visioconférence à partir de 
Dubai. ‘’Google News Initiative’’ 
soutient le développement du 
journalisme à l’ère numérique et 
milite pour la transparence des 
actualités. Le choix de ce thème, 
l’intelligence artificielle (IA) n’est 
plus un hasard, car l’intelligence 
artificielle, impacte tous les 
métiers, comme  le journalisme 
qui n’y échappe pas… a déclaré la 
conférencière  Samya Ayish. L’IA 
influence fortement le monde de 
la presse en l’alimentant pour 
permettre aux rédacteurs de 
revenir aux sources de leur métier 
et de se concentrer sur leur forte 
valeur ajoutée, qui est de produire 
un contenu éditorial de qualité.  
«La formation aide le journaliste 
dans son travail quotidien, à 
cerner les défis auxquels font 
face les journaliste, à développer 
et garantir l’indépendance 
des entreprises médiatiques, à 
parfaire la qualité de travail du 

journaliste par des formations , a 
ajouté Samya Ayich .
Il est fondamental, pour ne 
pas dire indispensable, que la 
presse saisisse l’ensemble des 
opportunités des technologies 
numériques et analytiques pour 
transformer ses métiers. Sans 
cela, les journaux et magazines 
verront surement leurs influences 
et leurs impacts se réduire pour 
ne pas dire disparaître. Du reste, 
cette initiative est une bonne 
chose pour la presse : même si 
elle ne peut pas échapper à cette 
transformation pour survivre, 
elle ne gagnera pas non plus 
en ayant les meilleurs outils 
d’IA. Au contraire, la différence 
inter-journaux s’inscrira dans la 
qualité éditoriale, les analyses 
et les enquêtes approfondies 
et intelligemment articulées. 
L’intelligence artificielle va 

permettre de revenir aux origines 
même du journalisme de qualité, 
et de soutenir les vrais génies du 
verbe et de l’information ! La 
formatrice a bien détaillé ce que 
signifie l’intelligence artificielle, 
puis a abordé comment utiliser 
cette I.A dans le métier de 
journaliste et des moyens 
d’utilisation prévus, a indiqué 
l’interlocutrice. Des exemples 
ont été donnés et plusieurs volets 
ont été abordés. A la fin de la 
journée de cette formation, un 
débat constructif a eu lieu avec 
la formatrice et les représentants 
de la presse. Pour leur part, les 
journalistes présents ont exprimé 
leur appréciation concernant 
cette initiative, qu’ils ont jugée 
très intéressante, soulignant que 
ces sessions de formation entrent 
dans le cadre des efforts visant à 
accompagner la presse.

Sihem Ferdjallah 
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AnnABA / etAt CiVil

Les imprimés officiels au niveau des guichets 
d’état civil se font rares

Se faire délivrer un 
document d’état civil au 
niveau de plusieurs APC, 

depuis quelques jours, n’est pas 
chose aisée…C’est devenu une 
vraie galère pour les administrés. 
Ces derniers jours, des citoyens, 
mécontents, ont tenu à dénoncer 
la situation inaccoutumée qu’ils 
vivent, malgré eux, à cause de 
la pénurie flagrante d’imprimés 
dont souffrent les guichets 
en charge de l’état civil. Des 
citoyens affirment qu’à la 
demande de certains documents 
d’état civil, le préposé au guichet 
leur répond par la négation. Nos 

sources, nous ont signalé que 
parmi les imprimés manquants 
figurent les extraits de naissance, 
attestations de résidence ainsi 
que les fiches familiales. Chez 
le personnel, cette situation est 
gérée difficilement et les besoins 
exprimés ne sont généralement 
jamais satisfaits. Les citoyens 
se sentent complètement 
désorientés. Sans information, 
ni comment dégoter un précieux 
document nécessaire pour 
la constitution d’un dossier 
administratif. Les citoyens ne 
savent plus où donner de la tête 
surtout que le site internet mis a 
disposition afin d’imprimer eux-

mêmes leurs actes de naissance 
ne fonctionne que rarement. Il 
s’avère que même les employés 
de bureaux, soumis à une très 
forte pression chaque jour par 
un important flux de personnes, 
venues solliciter un document 
d’état civil, subissent toutes 
sortes d’injures de la part de 
personnes inconscientes et 
toujours pressées, leur faisant 
souvent perdre leur sang-froid. 
Ce problème a été déjà soulevé 
au niveau des responsables mais 
rien n’a été réglé jusqu’à présent 
et la pénurie de ces imprimés 
officiels persiste, au grand 
désespoir des citoyens.

AnnABA / Zones d’oMbre

Les habitants de la localité  ‘’Bouchachia’’ 
réclament un meilleur cadre de vie 

AnnABA / Sécurité routière

Les habitants d’Oued El Aneb 
réclament l’implantation 

d’une passerelle

AnnABA / Mercuriale

Tendance baissière des prix 
de certains fruits et légumes 

Les habitants du Douar 
‘’Bouchachia’’ relevant de 
la commune ‘’Treat’’, située 

à l’ouest d’Annaba, entre Berrahal  
et Chétaïbi, souffrent d’un manque 
criard de commodités en rapport  avec 
leur cadre de vie. Leur village est 
dépourvu de toutes les infrastructures 
de base qui sont d’une importance 
capitale. Leurs préoccupations, selon 
eux, portent sur l’état des routes qui 
nécessitent une couche de bitumage, 
et  faire disparaître les malformations 
qui constituent de vrais bourbiers 
empêchant leurs accès par les 
automobilistes et les piétons pendant 

la saison hivernale. Les habitants 
se plaignent aussi du manque 
d’approvisionnement en eau potable. 
Les robinets sont souvent à sec, et 
pour de longues journées, aggravant 
le cas de ces habitants qui sont aux 
prises avec moult difficultés. Une 

absence du minimum de commodités 
nécessaires à la vie dans ce douar, à 
savoir : l’absence d’aménagement 
urbain, l’insuffisance de la 
couverture sanitaire, l’inexistence 
de l’assainissement des eaux usées, 
le défaut d’éclairage public, la  
dégradation de leurs habitations 
précaires, le manque de moyens de 
transports, l’absence de structures 
sanitaires, de lieux de loisirs et de 
divertissement. Ces habitants se 
sentent réellement marginalisés  et 
lancent un véritable SOS aux autorités 
de la wilaya pour leur venir en aide et 
prendre en charge leurs sollicitations.

Les habitants de la 
cité ‘’Aib Amar’’ de 
la commune ‘’Oued 

El Aneb’’, exhortent les 
pouvoirs publics à envisager 
l’implantation d’une passerelle 
au niveau de la RN44 afin 
d’éviter tout risque d’accident 
de la route à leurs progénitures. 
En effet, traverser cet axe 
routier constitue un véritable 
danger pour tous ces piétons, 
particulièrement ces bambins 
qui se rendent quotidiennement 
à leurs établissements scolaires. 
Au vu des multiples accidents 
enregistrés, où plusieurs 
personnes ont trouvé la mort, 
les habitants vivent chaque jour 
la crainte de ne pas voir leurs 
enfants de retour à la maison. 
Les parents d’élèves  réclament, 
avec insistance, l’implantation 
d’une passerelle pour piétons. 
Cet endroit a connu une série 
d’accidents dont ont été victimes 
plusieurs élèves, fauchés par 
des véhicules, roulant à grande 

vitesse. Pour les habitants de 
ladite cité, la reprise scolaire 
ne fait qu’accentuer leurs 
craintes car elle est synonyme 
d’incessants va-et-vient des 
élèves en bas âge pour rejoindre 
leurs écoles. Face à cette 
situation contraignante pour 
les riverains, notamment les 
enfants et les jeunes qui doivent 
rejoindre leurs établissements 
scolaires, en prenant souvent le 
risque de traverser l’autoroute, 
les parents s’inquiètent des 
éventuels risques d’accidents 
et exigent la réalisation d’une 
passerelle. A ce titre, ils 
interpellent les autorités locales 
à l’effet de répondre à leur 
préoccupation.

Les prix des fruits et légumes 
ont connu une légère baisse  
au niveau de plusieurs 

marchés de la wilaya, notamment 
le marché d’El Hattab, a-t-on 
constaté depuis quelques jours. Des 
commerçants interrogés à ce propos 
nous ont affirmé, à l’unanimité, que 
les prix ont tendance à se stabiliser 
et à connaitre une baisse sensible 
des prix. C’est le cas de la pomme 

de terre, de la courgette, de la 
carotte, de la tomate et  des fruits 
en général, qui ont sensiblement 
baissé,  au grand bonheur des 
bourses modestes. La pomme de 
terre est cédée entre 38 DA et 35  
DA le kilo, l’oignon entre 20 et 40 
DA , la tomate varie entre 30DA et 
50 DA ,la carotte cédée à 30 DA, 
et la courgette à 25 DA , le poivron 
vert passe de 120 à 80 DA le kilo, 
les haricot vert à 250 DA. Quant 

aux fruits, la banane est vendue à 
200DA, le prix des oranges, selon 
la qualité,  entre 50 DA et 200 DA,  
les pommes entre 200 DA et 400 
DA à la satisfaction des pères de 
familles. Presque tous les fruits et 
légumes sont cédés à moindre cout 
comparativement au mois passé. 
Les prix affichés par les marchands 
de légumes et de fruits se font, selon 
les fluctuations saisonnières de 
l’offre et de la demande.

Imen.Boulmaiz

Sarah Yahia

Sarah Yahia

AnnABA / cadre de vie

Campagne d’abattage de chiens errant dans la commune 
de Sidi Amar durant tout le mois de Février

La prolifération des 
chiens errants prend des 
proportions inquiétantes 

en zone urbaine notamment 
dans la commune de Sidi 
Amar. En effet, pour limiter ce 
phénomène qui incombe aussi 
bien aux pouvoirs publics qu’aux 
citoyens, les services municipaux 

de la commune de Sidi Amar 
ont décidé d’organiser une 
importante opération d’abattage 
réglementée par armes à feu 
pendant tout ce mois de février. 
Dans le cadre de la lutte contre 
les zoonoses, dont la rage, il 
a été porté à la connaissance 
des citoyens de la commune de 
Sidi Amar, qu’une opération 

d’abattage par armes à feu de 
tous les chiens errants sur la voie 
publique et dans les champs, a 
débuté avant-hier au niveau de 
l’université Badji Mokhtar de 
Sidi Amar et s’étalera tout le mois 
au niveau de tous les quartiers 
de la commune. Pour cela, les 
propriétaires de chiens et chats 
sont dans l’obligation de tenir 

en laisse leurs animaux pendant 
cette période. Les habitants de 

cette localité ont accueilli avec 
satisfaction cette campagne 
visant à préserver la sécurité et le 
bien être des habitants, sachant 
que ces animaux errants sont un 
vecteur potentiel des maladies 
transmissibles à l’homme, en 
l’absence de vaccination et 
de contrôle par les autorités 
concernées.

Imen.Boulmaiz



huile d’oliVe À Jijel :

moderniser les méthodes de pressage pour booster 
la production

sKiKdA : 

2969 oiseaux migrateurs inventoriés 
dans la zone humide de 

Guerbés-Sanhadja

Les intervenants dans 
la filière oléicole 
dans la wilaya de Jijel 

misent sur la modernisation 
des méthodes de pressage 
pour booster la production 
de l’huile d’olive qui a 
enregistré un recul estimé à 
50% lors de la campagne de 
cueillette des olives 2019-
2020 par rapport à l’exercice 
précédent ? SELON APS.
La dernière production 
de l’huile d’olive n’a pas 
dépassé le seuil de 5 millions 
de litres contre 10 millions 
de litres lors de l’exercice 
précédent, une baisse 
imputée à plusieurs facteurs 
naturels et humains, que les 
investisseurs dans le secteur 
tentent de dépasser en ayant 
recours à des méthodes 
plus moderne, tels que la 
mécanisation de la récolte 
et l’usage des technologies 
modernes dans le pressage.

Attribuant le déclin de 
la production à la faible 
pluviométrie enregistrée 
dans la wilaya de Jijel entre 
fin 2019 et début 2020, et 
correspondant à la période 
de croissance des branches 
d’oliviers, Abdelali Allab, 
chef du service de la 
formation et de l’orientation 
de la direction des 
services agricoles (DSA) a 
également mis l’accent, lors 
d’une visite effectuée dans 
plusieurs huileries, sur les 
méthodes traditionnelles 
de cueillette des olives et 
le manque d’entretien des 
oliviers par les agriculteurs.
Le responsable a confié 
qu’un nombre important 
de familles délaissent leurs 
champs d’oliviers et s’en 
préoccupent uniquement 
durant la récolte, ce qui 
affecte négativement la 
productivité, sans recourir 

à une mécanisation de la 
récolte pour préserver les 
branches, comme cela se 
produit avec la méthode 
traditionnelle qui consiste à 
frapper les branches à l’aide 
d’un bâton.
Dans ce contexte, Youcef, 
propriétaire de champs 
d’oliviers dans les communes 
de Texenna et Kaous, a 
estimé que la production en 

olives de la saison en cours 
est “inhabituelle” en raison 
d’une récolte ayant baissé 
de moitié et parfois du quart.
“Auparavant, je produisais 
chaque année entre 400 
et 500 litres d’huile de la 
récolte d’olives pressées 
dans les huileries, mais cette 
année mon quota d’huile 
d’olive n’excède pas 100 
litres”, a-t-il relevé.

Cet agriculteur a imputé 
cette baisse de productivité 
aux facteurs naturels 
comme le climat, au manque 
d’entretien des oliviers par 
les oléiculteurs, au non 
remplacement des oliviers 
morts ou dégradé par des 
nouveaux et aux incendies 
enregistrés dernièrement, 
décimant des centaines 
d’arbres.
Il a salué, par ailleurs, 
l’opération engagée par les 
services de la DSA durant 
le mois de janvier dernier, 
visant à distribuer 60.000 
plants d’oliviers des variétés 
Chemlel et Arbéquina aux 
agriculteurs locaux, dans le 
cadre du Fonds national de 
développement rural afin de 
contribuer à l’essor de leurs 
champs dans la perspective 
de doubler la production des 
olives lors des prochaines 
saisons.

Au total, 2969 oiseaux 
migrateurs ont été 
inventoriés dans la zone 

humide de Guerbés-Sanhadja, 
située à l’Est de la ville de 
Skikda, a-t-on appris mardi, 
de l’inspectrice principale 
du service de la protection 
de la faune et la flore de la 
Conservation des forêts de 
la wilaya, Assia Maâtallah, 
SELON APS.
Dans une déclaration à l’APS, 
Mme Maâtallah a estimé que 
ce nombre reste “réduit” par 
rapport aux 8 888 oiseaux 
migrateurs inventoriés l’année 
dernière au cours de la même 
période dans la région de la zone 
humide de Guerbés-Sanhadja, 
imputant cela aux conditions 
climatiques, notamment le froid 
extrême ayant sévit début 2021, 
par rapport à la même période 
des années 2019 et 2020.
Selon la même responsable, 
la zone humide de Guerbés-
Sanhadja est considérée comme 
un refuge au fil des quatre 
saisons à différentes espèces 
d’oiseaux migrateurs et rares à 

travers le monde, y compris des 
oiseaux aquatiques, précisant 
que cette zone renferme environ 
55 espèces d’oiseaux de 16 
familles différentes dont 3 
variétés d’oiseaux très rares, à 
l’image de l’érismature à tête 
blanche, le fuligule nyroca et la 
poule sultane.
Mme Maâtallah a ajouté que 
durant l’inventaire de l’année 
2021 des oiseaux migrateurs, 
entamé le 10 janvier dernier et 
clôturé le 31 du même mois, 217 
oiseaux migrateurs des espèces 
rares susmentionnées ont été 
dénombrés, à savoir 215 fuligule 
nyroca et 2 poules sultanes 
seulement, alors qu’aucune 
érismature à tête blanche n’a été 
observé.
“Cet inventaire réalisé chaque 
année, s’inscrit dans le cadre 
des activités du réseau national 
des observateurs spécialisés 
dans le suivi des oiseaux 
migrateurs, avec la participation 
des Conservations des forêts 
des wilayas de Skikda, Annaba, 
El Tarf, Guelma et Souk Ahras, 
ainsi que le Parc national d’El 

Kala, suivant un programme 
spécifié par la Direction générale 
des forêts (DGF), a fait savoir la 
même inspectrice.
Dans ce contexte, la même source 
a souligné que cette opération 
est ouverte aux étudiants 
professeurs, chercheurs et les 
associations portant de l’intérêt 
à l’environnement.
Selon Mme Maâtallah, cette 
zone humide s’étendant sur une 
superficie d’environ 43 000 ha, 
à travers les communes de Ben 
Azzouz, El Marsa et Djendel 
jusqu’à la commune de Berrahal 
(wilaya de Annaba) est classée 
aire protégée mondiale, selon 
l’article 21 de la Convention 
internationale de Ramsar.
“La zone humide de Guerbés-
Sanhadja compte également 
334 espèces de plantes dont 
23 représentent des espèces 
très rares, en plus d’un couvert 
végétal renfermant des forêts 
de chêne-liège et de chêne de 
vigne en plus de 34 lacs, dont 14 
perpétuels, s’étendant sur une 
surface d’environ 2680 ha”, a-t-
elle dit.
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AngEM:

 50% des crédits seront 
octroyés aux femmes en 

2021

Le Directeur général de 
l’Agence nationale de gestion 
du microcrédit (ANGEM), 

Abdelfateh Djebnoune, a affirmé, 
mardi à Alger, que “50 % des micro-
crédits seront octroyés aux femmes 
en 2021”, selon aps.
“Conformément au principe 
d’égalité /femme dans le domaine 
économique, l’ANGEM devra 
octroyer, en 2021, 50% de son quotas 
de crédits à la femme”, a déclaré à 
l’APS M. Djebnoune en marge d’une rencontre de coordination sur 
le programme nationale de promotion de la femme pour participer au 
processus de production nationale.
“Ces quotas (50%) concerneront la femme rurale à hauteur de 30% et la 
femme au foyer (20%)”, a-t-il précisé.
L’ANGEM œuvrera à l’”intensification des efforts” dans le souci de 
renforcer la participation de la femme à l’économie nationale pour 
“passer de consommatrice à productrice”, et ce dans le cadre de la mise 
en œuvre des instructions du président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune.
Concernant le problème de commercialisation dont souffre la femme 
au foyer productrice, M. Djebnoune a fait savoir que dans l’objectif de 
soulever ce défi, l’ANGEM devra “organiser des salons aux niveaux 
local, régional et national afin de permettre aux femmes bénéficiaires de 
micro-crédits de commercialiser leurs produits”.
La convention conclue entre les ministères de la Solidarité nationale, de 
la Famille et de la Condition de la Femme et du Tourisme permettant 
“aux femmes bénéficiaires de micro-crédits de commercialiser leurs 
produits au niveau des centres hôteliers et des chambres d’artisanat des 
wilayas. Il sera également procédé à la coordination avec le ministère du 
Commerce en vue de permettre aux femmes bénéficiaires de ces crédits 
de présenter leurs produits au niveau des marchés de proximité”.



Elections législatives en Centrafrique
L’opposition se retire du processus électoral

Ethiopie 
L’ONU s’inquiète de la situation humanitaire au Tigré

Ould Salek examine avec le président angolais les deniers 
développements dans le Sahara occidental

Antonio Guterres, 
secrétaire général 
des Nations unies, 

précise que les conditions 
actuelles dans le nord du pays 
nécessitent des « mesures 
urgentes », selon le monde fr.
Le secrétaire général de 
l’ONU, Antonio Guterres, 
s’est alarmé mardi 2 février 
dans un communiqué de la 
situation humanitaire au Tigré 
en Ethiopie, qui nécessite selon 
lui des « mesures urgentes ».
Une réunion du Conseil de 
sécurité à ce sujet aura lieu 
ce mercredi, à la demande 

des Occidentaux, selon des 
diplomates. Cette session, 
initiée à la demande de 
l’Irlande, de l’Estonie, de la 
France, de la Norvège, du 
Royaume-Uni et des Etats-
Unis, se déroulera à huis clos, 
ont précisé ces diplomates.
Dans un communiqué mardi, le 
secrétaire général de l’ONU se 
déclare « toujours sérieusement 
préoccupé par la situation dans 
la région du Tigré en Ethiopie 
». Le partenariat entre le 
gouvernement éthiopien 
et l’ONU pour alléger les 
souffrances des populations 

civiles est primordial, estime-
t-il. Il faut « continuer 
à prendre des mesures 
urgentes pour atténuer les 
conséquences humanitaires 
» de la crise « et étendre les 
protections nécessaires aux 
personnes en danger », affirme 
Antonio Guterres dans son 
communiqué.
Protéger les réfugiés, la 
priorité
Le chef de l’ONU se félicite 
aussi de l’accueil jugé positif 
qui a été réservé par le 
gouvernement aux récentes 
visites en Ethiopie du haut-

commissaire de l’ONU pour 
les réfugiés Filippo Grandi, 
du sous-secrétaire général de 
l’ONU à la sécurité Gilles 
Michaud, et du patron du 
Programme alimentaire 
mondial (PAM) David 
Beasley.
Dans le nord du Tigré, deux 
camps de réfugiés, ceux de 
Hitsats et Shimelba, pris dans 
les hostilités, ne sont toutefois 
toujours pas accessibles ni au 
Haut-Commissariat de l’ONU 
pour les réfugiés (HCR), ni à 
l’agence éthiopienne en charge 
de ces populations (ARRA).

L’ONU s’y est 
particulièrement inquiétée de 
possibles assassinats ciblés et 
d’enlèvements par des soldats 
érythréens, dont l’implication 
au Tigré est attestée par de 
nombreux témoignages, 
malgré les démentis d’Addis-
Abeba.
Au cours du week-end, le 
chef du HCR, en visite en 
Ethiopie pour la première fois 
depuis le début du conflit en 
novembre, s’est rendu à Mai 
Aini, l’un des deux camps du 
sud du Tigré où l’ONU peut à 
nouveau accéder.

Le président de l’Angola, 
Joao Lourenço, a 
reçu, mardi à Luanda, 

M. Mohamed Salem Ould 
Salek, ministre sahraoui 
des Affaires étrangères et 
envoyé spécial du président 
de la République sahraouie, 
Brahim Ghali, avec lequel 
il a examiné les derniers 
développements dans le 
Sahara occidental au vu de 
la détermination de l’armée 
sahraouie à poursuivre 

sa lutte armée jusqu’à la 
cessation de l’occupation 
marocaine, indique l’Agence 
de presse sahraouie (SPS), 
selon aps.
Lors de l’audience qui 
s’est déroulée au siège de 
la Présidence à Luanda, M. 
Ould Salek a informé le 
président angolais de “la 
reprise de la lutte armée 
par l’Armée populaire de 
libération sahraouie (APLS) 
en réponse à l’agression 

marocaine contre la 
République sahraouie”, note 
le communiqué.
A cette occasion, le ministre 
sahraouie a souligné “l’union 
et la détermination du peuple 
sahraoui à poursuivre sa lutte 
armée jusqu’à la cessation 
de la colonisation marocaine 
illégale à la lumière du 
manquement du Maroc à 
ces engagements vis-à-vis 
du Sahara occidental et sa 
violation de la souveraineté 

du peuple sahraouie sur ses 
terres et ses richesses”.
Les deux parties ont également 
évoqué les relations 
bilatérales “historiques et 
exceptionnelles” entre les 
deux peuples depuis l’époque 
de la lutte commune contre 
l’occupation espagnole et 
portugaise, outre la volonté 
des deux présidents à les 
promouvoir au niveau des 
aspirations des peuples 
sahraoui et angolais”.

Le ministre sahraoui a 
également eu des discussions 
avec son homologue 
angolais, Ant?nio Téte, 
lesquelles ont porté sur las 
relations bilatérales et les 
derniers développements 
dans les scènes africaine 
et internationale, outre les 
questions d’intérêt commun, 
ajoute la source.Pour rappel, 
M. Ould Salek est arrivé 
dimanche en Angola, conclut 
la source.

La Coalition de 
l’opposition 
démocratique (COD-

2020) dénonce un « simulacre 
» après le rejet de la plupart de 
ses requêtes en annulation du 
scrutin du premier tour.
La coalition de l’opposition en 
Centrafrique a annoncé mardi 
2 février se retirer entièrement 
des élections législatives, 
dénonçant un « simulacre » 
après le rejet de la plupart de 
ses requêtes en annulation du 
scrutin du premier tour, selon 
le monde fr.
« En dépit de nombreuses 
irrégularités, des fraudes 
massives, des violences (…), 
la Cour constitutionnelle 
en proclamant les résultats 
définitifs du premier tour des 
législatives a confirmé que 
celles-ci ont été un simulacre 
», ont dénoncé dans un 
communiqué les leaders de 
la Coalition de l’opposition 
démocratique (COD-
2020), déclarant « se retirer 
entièrement du calamiteux 
processus ».

Lire aussi  « Ils ont arrosé mon 
frère de tirs » : des milliers 
de Centrafricains affluent 
au Cameroun pour fuir les 
violences
La Cour constitutionnelle 
a annulé lundi pour des 
irrégularités les résultats 
du premier tour dans 13 
circonscriptions sur 140. 
L’incertitude demeure pour 58 
autres où le scrutin n’a pu avoir 
lieu en raison de l’insécurité.
Le 27 décembre, jour des 

élections présidentielle et 
législatives, deux électeurs 
inscrits sur trois n’avaient pas 
eu la possibilité d’aller voter 
dans un pays sous le coup 
d’une offensive de six des 
plus puissants groupes armés 
qui contrôlent deux tiers du 
territoire depuis le début de la 
guerre civile en 2013.
118 sièges restent à pourvoir
Le président sortant Faustin 
Archange Touadéra a été 
proclamé réélu avec 53,16 % 

des voix, mais l’opposition 
conteste vivement ce résultat, 
arguant notamment du très 
faible taux de participation, 
35,25 %.
La juridiction suprême a par 
ailleurs validé lundi l’élection 
au premier tour de 22 députés 
sur 140, dont 5 du parti de M. 
Touadéra, dans une décision 
lue par sa présidente Danièle 
Darlan devant la presse.
Dans son communiqué, 
la COD-2020 « note avec 

étonnement qu’aucun leader 
de l’opposition n’a été élu 
au premier tour et qu’un seul 
a été retenu au second tour » 
et « réitère ses revendications 
initiales, à savoir l’annulation 
et la reprise des élections 
groupées ».
Plus d’un mois après le vote, 
ce sont donc 118 sièges qui 
restent à pourvoir, soit lors 
d’un second tour dont la date 
n’a pas encore été fixée, soit au 
terme d’un nouveau scrutin à 
deux tours.
« Dans toutes les 
circonscriptions » où le scrutin 
a été annulé et toutes celles 
où il n’y a pas eu de vote, « 
un premier et un second tour 
seront organisés », a précisé 
lundi à l’AFP le rapporteur 
de l’Autorité nationale des 
élections (ANE), Théophile 
Momokoama, sans en préciser 
le nombre. Mme Darlan 
a toutefois rappelé que la 
Constitution prévoit que « 
l’Assemblée nationale doit 
être installée au plus tard le 2 
mai ».
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Macron assure que tous les Français qui le souhaitent seront 
vaccinés d’ici la fin de l’été

liBAn: 

le prix du pain augmente pour la quatrième fois en six mois

VACCins Anti-Covid : 

Pékin et Moscou étendent leur influence

Un troisième vaccin 
autorisé et la promesse 
d’avoir vacciné 

« tous les Français qui le 
souhaitent d’ici la fin de l’été 
» : le gouvernement tente de 
passer la vitesse supérieure 
dans sa gestion de l’épidémie 
de Covid-19 après avoir 
refusé d’imposer un nouveau 
confinement dans l’immédiat.
À la veille d’un nouveau 
Conseil de défense, Emmanuel 
Macron a assuré mardi soir 
sur TF1 que « d’ici la fin de 
l’été, nous aurons proposé 
un vaccin à tous les Français 
qui le souhaitent ». Le chef 
de l’État, qui avait réuni juste 
avant les grands laboratoires 
français et européens pour 
les encourager à accélérer la 

production de vaccins, a aussi 
estimé que, « début mars », 
auront été vaccinés les 80% 
des pensionnaires des Ehpad 
qui le souhaitent, soit 500 000 
personnes.
« Ce n’est pas notre stratégie 
de vaccination qui permettra 
d’éviter à court terme un 
reconfinement ou non », a-t-il 
toutefois estimé, invitant les 
Français à se mobiliser et à 
respecter les gestes barrières. 
Il s’agit « collectivement 
d’être extraordinairement 
responsables comme nos 
concitoyens le sont depuis 
plusieurs semaines, et je les en 
remercie très profondément ».
Un troisième vaccin avec 
AstraZeneca
Les Français disposent depuis 

mardi d’un troisième vaccin 
contre le Covid-19 : celui 
d’AstraZeneca, mais pas 
pour les plus de 65 ans, faute 
de données actuellement 
disponibles sur son efficacité 
dans cette classe d’âge. Même 
avec des restrictions, l’arrivée 
de ce nouveau vaccin pourrait 
donner un coup de pouce à une 
campagne de vaccination qui 
plafonne, avec des centres de 
vaccination qui ont dû reporter 
des rendez-vous déjà fixés pour 
la première dose.
Dès fin février-début mars, 
quatre sites pharmaceutiques 
en France vont commencer 
à produire des vaccins anti-
Covid, a également annoncé 
Emmanuel Macron.
Selon un dernier bilan lundi 

soir, on comptait plus de 1,54 
million de premières injections 
en France, alors que 2,6 millions 
de doses ont déjà été reçues en 
France et 1,1 million de plus 
sont attendues d’ici à la fin de 

la semaine, selon des données 
du ministère. Le coronavirus 
circule toujours activement dans 
le pays, avec plus de 23 000 cas 
positifs dans les dernières 24 
heures mardi soir.

En dépit de la grogne 
sociale, de l’aggravation 
de la crise économique 

et de la dépréciation de la livre 
qui a provoqué une érosion 
dramatique du pouvoir d’achat, 
les autorités libanaises ont 
décidé d’augmenter le prix du 
pain. Cette mesure intervient 
alors que le mouvement de 
contestation populaire a repris 
après un répit de deux mois.
Pour la quatrième fois en six 
mois, les autorités libanaises 
ont augmenté le prix du pain, 
expliquant cette décision 
impopulaire par la hausse des 

tarifs mondiaux des céréales.
Le prix du paquet de pain, qui 
est une denrée essentielle pour 

des centaines de milliers de 
familles, a augmenté de 7,5%. 
Cette décision intervient dans 

un contexte difficile pour une 
grande partie de la population, 
qui a de plus en plus de mal 
à subvenir à ses besoins 
essentiels.
Depuis le déclenchement de 
la pire crise économique de 
l’histoire du Liban en octobre 
2019, le nombre de personnes 
qui ont basculé dans la 
pauvreté extrême a presque 
triplé, passant de 8 à 23%. 
Plus de 55% de la population 
vit sous le seuil de la pauvreté 
et le chômage s’élèverait à 
60%.
Les filets sociaux sont quasi-

inexistants et le pouvoir 
d’achat s’est effondré en 
raison de la dépréciation de 
la livre, qui a perdu 80% de 
sa valeur face au dollar. Le 
secteur bancaire est en faillite 
non déclarée et s’abstient 
depuis plus d’un an de rendre 
leurs épargnes aux déposants.
La situation est tellement 
grave que la Banque mondiale 
a consenti un prêt d’urgence 
au Liban d’un montant de 
246 millions de dollars sous 
forme de transferts d’argent et 
d’accès aux services sociaux à 
près de 800 000 Libanais

Après la diplomatie des 
masques, celle des 
vaccins. Les États-Unis 

de Donald Trump absents pendant 
cette crise mondiale, ce sont 
Pékin et Moscou qui gagnent de 
l’influence partout sur la planète.
Le vaccin russe au développement 
si critiqué pour sa précipitation et 
pour son absence de transparence 
est une réussite. Le Spoutnik 
V est efficace à 91,6 % contre 
les formes symptomatiques du 
Covid-19, selon des résultats 
de la phase finale de son essai 
clinique publiés mardi dans la 
revue médicale internationale 
The Lancet. Voilà qui place ce 
vaccin dans la catégorie des 
plus protecteurs. On voit mal 
aujourd’hui ce qui empêcherait 
son homologation par l’Agence 

européenne des médicaments. 
Précédant un avis positif, Angela 
Merkel a d’ailleurs d’ores et déjà 
déclaré : « Tout vaccin approuvé 
par cette autorité serait bienvenu 
en Allemagne (…), j’ai parlé 
précisément de ce point avec le 
président russe ». La chancelière 
qui a aussi offert une aide 
allemande pour une éventuelle 
production commune.
Succès médical, mais aussi succès 
économique en vue : ce vaccin 
pourrait rapporter d’après les 
premières estimations 25 milliards 
d’euros à la Russie. Succès 
politique tout personnel aussi 
pour Vladimir Poutine qui s’était 
tout particulièrement engagé dans 
la promotion du Spoutnik V.
Se faisant en quelque sorte son 
VRP à la télévision nationale, 

le président russe avait ainsi 
affirmé : « ce vaccin fonctionne 
avec précision, en formant 
des anticorps et une immunité 
cellulaire stable. Je le sais très 
bien, car une de mes filles s’est 
fait inoculer ce vaccin. Je pense 
qu’en ce sens elle a participé à 
l’expérience ».
Livraison en Hongrie
Sans attendre le feu vert européen, 
40 000 premières doses du 
Spoutnik V sont arrivées mardi 
en Hongrie, faisant du pays le 
premier de l’Union européenne à 
l’avoir autorisé. Et cela, même si 
le Premier ministre Viktor Orban, 
tout comme le président turc 
Recep Tayip Erdogan, affirme 
que quand son tour viendra, il 
se vaccinera sans doute avec le 
produit chinois.

« Il y en a qui font confiance 
au vaccin russe, a-t-il expliqué, 
car ils ont reçu des vaccins 
soviétiques, il y en a qui, quand on 
leur parle de vaccins, réfléchissent 
en des termes idéologiques, et il 

leur faut l’Ouest et non l’Est… 
Moi je pense que les Chinois ont 
connu le virus le plus longtemps 
(…). Donc, j’attends mon tour, 
et si c’est possible de choisir, je 
demanderai le vaccin chinois ».
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12 Sport National

CoJM : 
Nette amélioration dans 

la cadence des travaux au sein 
des infrastructures

Mahrez s’exprime sur 
sa situation à Man City

djamel Belmadi :
la Ligue des champions, un bon baromètre pour évaluer 

les locaux

La mobilisation des 
pouvoirs publics pour 
réussir la 19e édition des 

Jeux méditerranéens prévus à 
Oran en 2022 a permis de donner 
un nouveau souffle aux projets 
en souffrance, en particulier le 
complexe sportif de Bir El Djir 
et le village méditerranéen, a 
indiqué mardi le directeur général 
du Comité d’organisation des JM 
(COJM), Salim Iles.
«Nous nous félicitons de la 
mobilisation des pouvoirs publics 
qui a permis de passer à la vitesse 
supérieure dans la réalisation 
des nouvelles infrastructures 
concernées par les JM, ce qui 
nous rend optimistes quant à la 
réception de ces projets dans les 
délais fixés», a déclaré, l’APS, 
l’ancien nageur international.
Le Premier ministre, Abdelaziz 
Djerad et le ministre de la Jeunesse 
et des Sports, Sid Al Khaldi ont 
présidé chacun, dernièrement, 
des réunions consacrées à la 
préparation des JM et durant 
lesquelles des décisions fermes 
ont été prises pour achever dans 
des délais bien précis les travaux 
de réalisation des infrastructures 
dédiées à la manifestation 
sportive méditerranéenne.
«L’évolution de la situation au 
niveau des chantiers concernés 
nous met dans une position 
confortable vis-à-vis du comité 
international des JM, qui suit 

de très près nos préparatifs 
en prévision de l’évènement. 
Plusieurs obstacles ont été levés 
permettant par là même de 
bien avancer dans les travaux», 
s’est encore réjoui le premier 
responsable du COJM.
Revenant sur la visite effectuée 
lundi par le président de la 
Fédération algérienne de football 
(FAF), Kheïreddine Zetchi 
et l’entraineur de la sélection 
nationale de la discipline, Djamel 
Belmadi, au nouveau stade de 
40.000 places, qui devra être 
livré le 31 mars prochain, Salim 
Iles a salué l’engagement des 
deux hommes à contribuer à la 
promotion des JM.
«J’ai eu une discussion avec 
le président de la FAF et le 

sélectionneur national à propos 
des actions à entreprendre 
éventuellement par la sélection 
nationale et ses joueurs dans 
le cadre de la campagne de 
promotion des JM, et je dois dire 
qu’ils sont tous les deux prêts à 
nous assister dans ce registre», a 
encore assuré le responsable.
Par ailleurs, il a informé de la 
signature prochaine de trois 
contrats de parrainage avec des 
grandes entreprises publiques à 
savoir, Sonatrach, Mobilis et Air 
Algérie.
La 19e édition des JM, prévue 
initialement pour l’été 2021, a été 
reportée à la période du 25 juin 
au 5 juillet 2022 en raison de la 
pandémie du Covid-19, rappelle-
t-on.

Il y’a eu une erreur dans la 
retranscription des propos 
du sélectionneur national, 

Djamel Belmadi...
«Mahrez n’est, peut être, pas 
content à 100% de sa situation 
à Manchester, car il ne joue pas 
souvent, or c’est un compétiteur 
qui veut jouer toutes les 
rencontres de son équipe. » Ce 
sont les mots forts employés 
par le sélectionneur national, 
Djamel Belmadi concernant la 

situation du capitaine des Verts 
chez les Citizens. Cependant, 
Mahrez ne semble pas être de 
cet avis. En effet, et dans une 
déclaration faites au média, Man 
City Xtra, Mahrez a indiqué qu’il 
se sentait bien à Manchester 
City, précisant: «Il y’a eu une 
erreur dans la retranscription 
des propos du sélectionneur 
national, Djamel Belmadi. 
Tout se passe bien pour moi à 
l’Itihad.»

Le sélectionneur national 
Djamel Belmadi a estimé, 
mardi à Alger, que la 

Ligue des champions africaine, 
dont la phase de groupes débutera 
la mi-février, constituerait «une 
bonne occasion pour jauger les 
joueurs locaux» susceptibles de 
renforcer les rangs des «Verts» 
en prévision des importantes 
échéances à venir.
«Le niveau de la Ligue des 
champions se rapproche du 
haut niveau international. Elle 
constituera donc une bonne 
opportunité pour moi de 
superviser les joueurs» locaux, 
a-t-il indiqué à la presse en marge 
de la signature d’un partenariat 
avec l’opérateur de téléphonie 

mobile, Mobilis.
En effet, l’ancien milieu offensif 
de l’Olympique de Marseille 
continue à ratisser très large, avec 
l’espoir de dénicher de nouveau 
talents susceptibles d’apporter 
un plus à la sélection, y compris 
parmi les joueurs locaux.
Concernant son partenariat avec 
Mobilis, le sélectionneur national 
a expliqué qu’il s’agissait d’un 
«contrat à but caritatif», destiné 
à apporter de l’aide aux plus 
démunis.
«La première étape a été de signer 
ce partenariat et à l’avenir, nous 
allons discuter pour établir un 
programme qui nous permettra 
d’organiser ces aides, par ordre de 
priorités», a-t-il encore précisé.
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real Madrid :
encore une longue absence pour Eden Hazard 

las Palmas : 
Jesé Rodriguez vide son sac

Sans club depuis la fin de 
son aventure au Paris Saint-
Germain en décembre 

dernier, Jesé Rodriguez a 
finalement rebondi à Las Palmas. 
L’ancien espoir du Real Madrid 
retrouve les terrains avec espoirs 
et envie, lui qui n’en a pas terminé 
avec le ballon rond.
D’une capitale à l’autre. En 2016, 
Jesé quittait le Real Madrid pour 
aller tenter l’aventure au Paris 
Saint-Germain. Un choix qui 
n’a pas été payant pour le club 
français comme pour le joueur. 
En effet, l’Espagnol n’est jamais 
vraiment parvenu à convaincre 
dans l’Hexagone, lui qui a été 
prêté à Las Palmas, à Stoke City, 
au Betis et au Sporting CP. Mais 
à chaque fois, cela a été un échec. 
Cette saison, les pensionnaires du 
Parc des Princes n’ont finalement 
pas trouvé preneur et ont donc 
démarré avec lui (2 matches). 
Toutefois, ils ont décidé de se 
séparer du footballeur de 27 ans 
le 6 décembre dernier.
«Le Paris Saint-Germain et Jesé 
se sont mis d’accord pour résilier 
le contrat du joueur, qui arrivait à 
expiration le 30 juin 2021». Libre 
et sur le marché, ce qui est un 
avantage puisque les clubs sont en 
quête d’économies, Jesé n’a pas 
vraiment attisé les convoitises. 
Mais finalement, il a trouvé un 
point de chute le 1er février lors du 
dernier jour du mercato. Et c’est à 
Las Palmas, dont il est natif, qu’il 
a décidé de reprendre du service 
pour les six prochains mois. Celui 
qui portera le numéro neuf a été 
présenté à la presse ce mercredi. 
L’occasion d’en dire plus sur son 
choix de rejoindre une formation 
de deuxième division espagnole.

Jesé explique son choix
«C’est le moment idéal pour 

revenir profiter du football dans 
l’équipe de ma ville natale, à la 
maison, en famille. C’est l’endroit 
idéal pour être à nouveau heureux 
en jouant au football. Je me sens 
soutenu par le club ». L’attaquant 
en profité pour vider son sac. «J’ai 
été dans les meilleures équipes 
du monde et avec les meilleurs 
joueurs du monde, je suis content 
parce que personne ne m’a fait 

de cadeaux pour que je sois dans 
ces clubs. J’ai eu plusieurs offres 
de l’étranger, mais maintenant je 
pense que le plus important n’est 
pas l’argent. Je veux me sentir à 
nouveau fort et heureux avec le 
football». Il veut aussi tourner la 
page.
«Le passé est le passé. 
Maintenant, je viens ici avec 
beaucoup d’enthousiasme et pour 

être avec mes coéquipiers», a 
confié le joueur, qui ne ferme pas 
la porte à une prolongation à Las 
Palmas l’été prochain. Avant cela, 
il veut retrouver du plaisir et les 
terrains. «Le football me donne 
une autre chance et je ne vais pas 
la rater. Je viens avec l’envie d’un 
enfant. Il y a un projet de club qui 
m’intéresse et qui est attractif. Je 
viens pour gagner ma place et ce 

sera l’entraîneur qui décidera (...) 
Si ce n’était que moi, je jouerais 
demain, mais en pensant avec ma 
tête et au bien de l’équipe, je ne 
peux pas les aider maintenant. Je 
dois bien me préparer et quand 
je me sentirai bien, je jouerai si 
l’entraîneur le souhaite ».

L’Espagnol est plus motivé 
que jamais

Il a ajouté sur ce point-là : 
«je ne peux pas fixer de date 
pour jouer, j’ai de l’envie et de 
l’enthousiasme, mais il faut être 
réaliste et j’ai besoin de temps 
pour m’adapter et me rétablir. Je 
vais faire tout ce qui est en mon 
pouvoir pour l’équipe et pour 
moi même. Physiquement je vais 
devoir faire une mini pré-saison. 
Hier j’ai eu une rencontre avec 
l’entraîneur, nous avons pensé de 
la même manière et c’était très 
positif. Pepe Mel m’a motivé plus 
que je ne l’étais déjà. Je ne viens 
pas me promener, je viens me 
battre et me battre pour atteindre 
les objectifs. Chaque match pour 
nous dans cette deuxième partie 
de saison doit être une finale pour 
aspirer à mieux».
En rédemption, le phénix Jesé 
compte bien renaître de ses 
cendres et montrer qu’il en 
a toujours sous le pied. «J’ai 
toujours voulu profiter du football, 
peut-être que je n’ai pas eu les 
opportunités que j’aurais pu avoir 
je pense, mais maintenant je suis 
ici et je veux m’amuser. L’envie 
ne me manque pas, je vais essayer 
d’arriver à mon meilleur niveau 
pour donner le meilleur de moi-
même pour aider Las Palmas car 
de cette façon j’en profiterai moi 
aussi». C’est donc un nouveau 
footballeur et un nouvel homme 
sur lequel Las Palmas va pouvoir 
compter. A Jesé de jouer !

Eden Hazard souffre 
d’une nouvelle blessure 
musculaire et va 

manquer plusieurs semaines de 
compétition.
La nouvelle est tombée dans la 
journée de mardi. Eden Hazard 
ne s’était ainsi pas entraîné avec 
l’équipe, et en premier lieu, les 
médias ibériques évoquaient 
seulement de petites gênes qui 
ne devaient pas l’empêcher de 
jouer ce week-end face à Huesca. 
Mais très vite, sur les réseaux 
sociaux notamment, les fans ont 
commencé à douter et à imaginer 
des scénarios plus graves.
Et ils avaient bien raison. 
L’international belge est bel et 
bien blessé, comme l’a affirmé le 

Real Madrid dans un communiqué 
officiel ce mercredi. L’ancien de 
Chelsea souffre d’une blessure 
musculaire à la cuisse gauche. 
Un nouveau coup dur pour le 
Belge qui a déjà manqué dix-sept 
rencontres cette saison en raison 
de différents soucis de santé, 
dont deux blessures musculaires 
déjà.
Il va manquer des rendez-vous 

importants
Si le Real Madrid n’évoque pas 
de durée d’indisponibilité, les 
médias espagnols évoquent une 
absence allant de 4 à 6 semaines. 
Il va donc manquer ce match aller 
des huitièmes de finale de Ligue 
des Champions face à l’Atalanta 
à Bergame le 24 février, et va 

aussi vraisemblablement louper 
le derby face à l’Atlético le 
7 mars si les pires pronostics 
venaient à se confirmer. Reste à 
voir s’il sera remis sur pied pour 
le match retour face à l’Atalanta 
le 16 du même mois.
Autant dire que du côté de la 
capitale espagnole, ça va encore 
plus grincer des dents, puisque 
le joueur de 30 ans ne justifie 
toujours pas son prix ni son 
étiquette de galactique depuis 
son arrivée en 2019. Épargné par 
les blessures tout au long du mois 
de janvier, il n’avait pourtant 
réussi à briller dans aucun match 
si ce n’est cette victoire 4-1 à 
Alavés en Liga. Ça commence à 
faire beaucoup...
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neuralink : 

un singe capable de jouer par la pensée grâce à l’implant 
cérébral d’Elon Musk

Coronavirus

Apple a trouvé la solution pour déverrouiller 
son iPhone avec la reconnaissance faciale 

malgré le masque

En Bref...

Elon Musk a fait 
le point sur les 
avancées des projets 

de Neuralink, sa start-up 
qui a conçu une interface 
cerveau-machine boostée 
à l›Intelligence artificielle. 
Après un cochon, c›est sur un 
singe que l’implant cérébral 
a été placé : l’animal est 
capable de jouer à Pong par 
la pensée.
Lorsqu’il ne s’agit pas de 

voitures (Tesla) ou d’espace 
(Space X), Elon Musk fait 
parler de lui avec Neuralink, 
sa société qui travaille depuis 
des années sur la conception 
d›une interface cerveau-

machine, permettant de 
contrôler un ordinateur par 
la pensée. Invité d’un talk 
show sur les réseaux sociaux 
aux États-Unis, le fantasque 
entrepreneur a révélé que son 
implant avait été placé sur un 
singe pour... jouer !
« Nous avons déjà un singe 

avec une puce implantée dans 
le crâne, avec de minuscules 
fils, qui peut jouer à des 
jeux vidéo par la pensée, et 
l’une des choses que nous 
essayons de comprendre, 
c’est de savoir si les singes 

peuvent jouer à Pong entre 
eux avec la pensée. Ce serait 
super cool. » Musk envisage 
donc de placer cet implant 
sur plusieurs singes pour 
ainsi voir s›ils peuvent jouer 
ensemble. Par la pensée !

Une petite incision permet 
de placer l’implant qui 
fonctionne ensuite de 

manière autonome et sans 
fil. 

Pas de câbles, pas d’infection
Ce qu’on apprend dans cette 

interview, c›est que l’implant 
est sans fil extérieur et il ne 

faut donc pas s’imaginer un 
animal bardé de fils entourant 
sa tête. « Il n’a pas l’air mal 
à l’aise et il n’a pas l‘air 
bizarre », poursuit Musk qui 
assure que son implant ne 
laisse aucune trace : « Vous 
ne pouvez même pas voir 
par où l’implant a été inséré. 
Tout juste, voit-on des poils 
rasés. » Au-delà de l’aspect 
esthétique et pratique, cet 
implant sans fil va permettre 
de limiter les risques 
d’infection.

C’est le même qui avait déjà 
été implanté en septembre 
sur un cochon. Le but est 
évidemment d’aller plus 
loin et de l’insérer sur le 
cerveau humain, au départ, 
pour redonner la parole ou 
redonner de la mobilité aux 
personnes paralysées... Mais 
Musk voit plus loin puisqu›il 
rêve de télépathie grâce à 
l›Intelligence artificielle. Les 
scientifiques sont beaucoup 
plus sceptiques...

Le masque porté par les 
utilisateurs d’iPhone 
est problématique 

quand il s’agit de déverrouiller 
l’appareil avec le Face ID. En 
effet, l’outil ne reconnaît pas 
les visages masqués. Mais 
Apple semble avoir trouvé la 
parade. La version bêta d’iOS 
14.5 que la marque vient de 
dévoiler fait apparaître une 
nouvelle fonction permettant 
de remédier au problème 
rapporte 01Net. Mais il faudra 
en passer par l’Apple Watch.

Actuellement, pour 
déverrouiller son iPhone, 
en l’absence du système de 
reconnaissance d’empreintes 
digitales Touch ID, 
l’utilisateur doit, soit entrer 
son code, soit baisser son 
masque vers le bas pour 
que l’outil Face ID puisse le 
reconnaître. Avec la future 
version de son système 
d’exploitation, Apple va 
permettre aux utilisateurs de 
conserver leur masque.
L’Apple Watch à proximité 

du téléphone
Pour cela, il faudra 

que l’Apple Watch soit 
déverrouillée et à proximité 
immédiate de son propriétaire. 
Ensuite, l’utilisateur aura 
juste à regarder son iPhone 
pour que Face ID opère. 
Même s’il conserve son 
masque, la reconnaissance 
faciale va fonctionner.
Mais attention, cette 

fonctionnalité permettra 
simplement de déverrouiller 
le téléphone mais ne 
fonctionnera pas pour les 
achats. Dans ce cas-là, un 
code d’accès sera toujours 
nécessaire. La fonctionnalité 
devrait être proposée dans 
une version définitive d’iOS, 
au printemps.

La marque américaine 
a conçu une souris 
unique, au design 

très moderne et à l’utilité 
réduite puisque la Naga X 
est conçue exprès pour les 
amateurs de MMORPG. 
Elle se démarque des autres 
souris avec sa grille de 16 
boutons programmables. On 
en retrouve 12 sur le flanc, et 
4 répartis sur la molette et les 
clics.
Razer l’affirme : il s’agit 

d’un outil qui a été pensé 
pour les joueurs. Les boutons 
programmables permettent 
de sauvegarder diverses 
commandes pour lancer 
des sorts plus rapidement 
par exemple ou utiliser 
une potion de soin. Les 
possibilités sont sans limite. 
La seule contrainte pour le 
joueur sera de retenir les 16 
raccourcis possibles.

Un avantage de poids
Durant les parties, les 

joueurs qui utiliseront cette 
souris bénéficieront d’un 

très net avantage sur leurs 

rivaux puisqu’il leur sera 

possible de réaliser bien 

plus d’actions que les autres 

joueurs, la somme des 

mouvements étant divisée 

par deux, voire trois, selon 

les jeux.
Ceux qui le souhaitent 

pourront d’ailleurs activer 

jusqu’à 32 raccourcis 

différents aux 16 boutons 

avec la fonction HyperShift. 
Les raccourcis pourront bien 

entendu être sauvegardés 

dans le profil du joueur.
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Aux Etats-Unis, 
porter deux masques 
de protection 

est devenu la nouvelle 
tendance. Effet de mode 
ou véritable utilité ?
La pratique se répand. Tout 
le monde garde en mémoire 
l’image du nouveau 
président américain 
avec deux masques de 
protection contre la 
Covid-19. Contrairement 
à son prédécesseur Donald 
Trump, Joe Biden est lui 
bien décidé à appliquer 
les mesures destinées à 
freiner la propagation de 
l’épidémie aux Etats-Unis.

Le double masque, un 
geste de prudence ou une 
accumulation inutile ? Aux 
Etats-Unis, les centres de 
santé recommandent de 
porter un masque en tissu 
composé de deux couches 
(ou plus) et de s’assurer 

qu’il couvre entièrement 
le nez et la bouche. Pour 
une protection optimale, le 
masque doit être bien ajusté 
et il ne doit pas y avoir 
de zones non protégées.
Ce qu’en disent les 
experts américains
Cité par MedicalXpress, 
le Dr David Hamer, expert 
en maladies infectieuses 
à l’Université de Boston, 

assure que le port d’un seul 
masque est suffisant dans 
la plupart des situations à 
condition qu’il s’adapte bien 
au visage et qu’il ne soit pas 
lâche. «Commencer avec un 
bon masque pour commencer 
sera la clé», résume l’expert. 
Le site américain précise que 
certaines personnes peuvent 
opter pour une double 
protection si elles présentent 

des comorbidités ou si elles 
se trouvent dans un lieu avec 
d’autres personnes pendant 
de longues périodes (comme 
dans un avion). Dans le cas 
où vous voudriez porter 
deux masques, le Dr Monica 
Gandhi, spécialiste des 
maladies infectieuses à 
l’Université de Californie à 
San Francisco, recommande 
alors de porter un masque 
chirurgical puis par-
dessus un masque en tissu.
L’avis de l’Afnor
En France, le 17 janvier 
dernier, le Haut Conseil à la 
santé publique avait indiqué 
que face aux nouveaux 
variants du virus, il était 
désormais déconseillé 
de porter des masques 
en tissu de catégorie 2. 
L’association française de 
normalisation (Afnor) s’est 
également exprimée sur cette 
question du double masque. 
Chargée d’établir les normes 

des masques en France, elle 
admet que «porter deux 
masques couche sur couche 
peut améliorer la filtration, si 
les étoffes sont différentes». 
Toutefois, elle nuance 
l’efficacité de cette pratique 
: «Cela posera certainement 
un problème de respirabilité, 
rendant difficile de 
supporter le masque lors 
d’une discussion soutenue, 
d’une marche plus ou 
moins rapide par exemple». 
Avant de poursuivre : «En 
portant un tel assemblage, 
la personne s’expose au 
risque de devoir l’enlever, 
par inconfort, sans être en 
mesure de se laver les mains, 
ou d’en mettre un nouveau, 
donc en s’exposant à un 
risque de contamination». 
Pour le moment, aucune 
étude scientifique validée 
n’encourage à porter deux 
masques de protection.

CoVid-19 :

 faut-il porter deux masques de protection ?

Une étude anglaise 
suggère que le cacao 
améliore notre 

vivacité mentale ainsi que 
l’oxygénation du cerveau, 
grâce à des composés 
organiques particuliers. 
Une bonne nouvelle pour 
les amateurs de chocolat !
Boire son chocolat chaud le 
matin ou manger quelques 
carrés de chocolat dans 
l’après-midi donne un 
petit coup de fouet à votre 
cerveau. Une étude, parue 
le 24 novembre 2020 dans 
Scientific Reports, indique 
qu’une famille de molécules 
organiques présente 
dans le cacao, mais aussi 
dans d’autres végétaux, 
améliore l’oxygénation 
du cerveau mais aussi 
la vivacité cognitive !
Les sens trompés, 
quand le cerveau 
dévoile ses faiblesses

La fève de cacao est riche en 
polyphénols, des molécules 
organiques cycliques 
connues pour leur pouvoir 
antioxydant, de la famille 
des flavanols. Malgré les 
transformations que subit 
la fève pour devenir du 
cacao, on estime que les 
flavanols, plus précisément 
la (-)-épicatéchine et la 
catéchine, sont encore 
présents dans le chocolat à 
raison de 53,5 milligrammes 
pour 100 grammes. C’est 
autant qu’une tasse de 
thé ou qu’un verre de vin.
Un cerveau plus oxygéné...
Pour attester des effets 
bénéfiques des flavanols, 
les scientifiques ont préparé 
deux boissons à base de 
cacao : une enrichie en 
flavanols (150 mg de 
(-)-épicatéchine et 35,5 
mg de catéchine) et une 
autre moins riche ( > 4 

mg des deux molécules).
Ces deux boissons ont été 
distribuées à 18 hommes 
adultes en bonne santé 
de façon aléatoire et en 
double-aveugle. Une partie 
du groupe a reçu un placebo 
à la place des boissons 
testées. Deux heures après 
avoir bu les boissons, 
les scientifiques ont 
réalisé deux expériences.
La première permet 
d’observer l’augmentation 
de l’oxygénation du cerveau 
en condition d’hypercapnie, 
c’est-à-dire quand la 
pression partielle sanguine 
en CO2 est supérieure aux 
valeurs normales. Pour 
atteindre l’hypercapnie, 
les participants ont réalisé 
un exercice de respiration 
dans un air composé à 5 
% de CO2. Ils ont alors 
suivi la concentration 
de l’oxyhémoglobine 

dans le cerveau.
Les mêmes régions 
(concentrées dans la région 
frontale) sont oxygénées 
dans le cerveau des 
participants, qu’importe 
la boisson qu’ils ont 
consommée (riche ou 
pauvre en flavanols), 
mais il y a une différence 
significative dans la durée 
nécessaire pour 
atteindre le 
même 

niveau d’oxygénation entre 

les deux conditions. Chez 

ceux qui ont consommé 

la boisson enrichie en 

flavanols, il faut environ 
trois minutes pour atteindre 

90 % de l’oxygénation 

maximale du cerveau, contre 

plus de quatre minutes 

pour l’autre groupe.

Le cacao rendrait plus « intelligent » et on sait pourquoi
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Légendes autour de la gastronomie 
algérienne – Garantita

Gua Sha

tout savoir sur ce massage du visage révolutionnaire

Avachie dans un plat 
en fer, la “garan-
tita” a triste allure 

dans cette échoppe du quar-
tier Belouizdad à Alger. 
Elle paraît même ridicule 
avec ses bouts durcis et la 
conserve de harissa qui l’ac-
compagne. Voilà quelques 
années qu’elle a été reléguée 
au second plan devant des 
hamburgers bombant le torse 
et des pizzas somptueuses de 
fromage coulant. Pourtant, 
dans cet immeuble qui tombe 
en ruines, il y a bien l’une 
des meilleures garantita de la 
capitale.

Elle se fait rare à Alger, se 
recroquevillant devant la 
montée de la mondialisation 
et du capitalisme fanfaron-
nant. Il s’agit néanmoins, 
à en croire la légende, un 
pur produit de métissage de 

cultures. La « Carentica », 
dont les oranais ont préservé 
le nom chantonnant, est née, 
selon une hypothèse répan-
due, dans le fort de Santa 
Cruz lorsque des militaires 
espagnols qui y étaient rete-
nus à cause du siège mené 
par le bey Bouchlaghem au 
XVIIIe siècle dans la capi-
tale de l’Ouest n’ont trouvé 
mieux pour se nourrir que de 
mixer quelques pois chiches 

stockés avec un peu d’huile 
et de l’eau. Son nom provien-
drait de l’espagnol «Calien-
té», autrement dit un plat qui 
se mange chaud.

Cette supposition est plau-
sible tant il est connu que 
la guerre et ses privations a 
toujours donné de nouvelles 
inspirations aux cuisiniers. 
C’est d’ailleurs lors des an-
nées difficiles, la Seconde 
Guerre mondiale qu’elle fit 

son grand retour dans l’Ouest 
algérien, constituant le repas 
quotidien de beaucoup de 
familles. Mais la légende 
est écornée par le fait qu’il 
existe une histoire similaire 
de l’autre côté de la Méditer-
ranée, à Gibraltar.

Les habitants de l’île bri-
tannique, à l’extrémité sud 
de la péninsule Ibérique pré-
tendent que c’est pendant 
le «Grand Siège» qui dura 
pas moins de trois ans, de 
1779 à 1881, que naquit ce 
qu’ils appellent la calentita, 
devenue aujourd’hui leur 
plat national. Cette fois-ci, 
c’étaient les Espagnols, aidés 
des Français, qui tentaient de 
reprendre la main sur la for-
teresse stratégique, ravie par 
les Anglais en 1704.

Il est à signaler que le plat 

a aussi quelques parents éloi-
gnés dans tout le pourtour 
méditerranéen : de la farinata 
génoise à la panisse marseil-
laise, en passant par la socca 
niçoise. Mais peu importe, 
en fait, la vérité historique. 
L’ancienneté de l’usage du 
pois chiche et la connaissance 
de la technique des bouillies 
cuites sur des galets a existé 
depuis très longtemps avant 
l’apparition de la garantita. 
Jusqu’à aujourd’hui, ce gra-
tin du pauvre, l’un des pre-
miers plats proposés par les 
vendeurs à la sauvette, avant 
l’apparition des fast-foods, 
est resté confiné dans les 
quartiers populaires. Elle res-
tera «ce petit quelque chose 
de chaud» au cœur tendre et 
moelleux, qui calmera les pe-
tites faims pour une poignée 
de dinars.

Le massage Gua Sha 
du visage fait par-
tie des grandes ten-

dances beauté du moment. 
Quels sont ses bienfaits et 
comment utiliser la pierre de 
Gua Sha ? On fait le point.

Le Gua Sha est un mas-
sage traditionnel chinois qui 
consiste à racler le corps 
avec un instrument plat (tra-
ditionnellement, une spatule 
en corne de vache) dans le 
but de soulager les tensions 
musculaires et de stimuler la 
circulation lymphatique. Pro-
fond et souvent douloureux 
(littéralement, «gua sha» si-
gnifie «gratter la maladie»), 
c’est un traitement conçu 
pour évacuer les toxines et 
stimuler la circulation des 
énergies. 

Le massage Gua Sha du 
visage s’inspire de cette pra-
tique ancestrale, le confort en 
plus : en effet, les frottements 
énergiques ont été remplacés 
par de subtils mouvements 
de lissage et d’acupression, 
et les outils d’antan ont laissé 
place à de charmants acces-
soires en cristal ou pierre 

semi-précieuse parfaitement 
adaptés à la morphologie du 
visage.

Quels sont les bienfaits du 
Gua Sha ?

Les vertus du massage Gua 
Sha du visage sont nom-
breuses et permettent de 
répondre à diverses problé-
matiques beauté qui vont 
du teint brouillé à la perte 
de fermeté en passant par 
l›apparition des premiers 
signes de l›âge. En boostant 
la circulation du sang, le 
Gua Sha permet de retrou-
ver un teint frais et légère-
ment rosé comme après une 
bonne séance de sport. La 
réoxygénation des tissus aide 
aussi à balayer les toxines et 
à détoxifier la peau ce qui, à 
la longue, permet d›obtenir 
un grain de peau plus net. 
Mais ce n›est pas tout ! Cette 
technique a aussi des bien-
faits non-négligeables sur 
les effets de la fatigue et du 
temps sur l›aspect de la peau 
: en relançant la microcircu-
lation, ce massage, lorsqu›il 
est effectué avec délicatesse 
sur le contour des yeux, per-

met de dégonfler les poches 
et d›atténuer la coloration des 
cernes. Les muscles du vi-
sage sont aussi tonifiés grâce 
au Gua Sha qui, en sollici-
tant les points de pression du 
visage, lutte contre la forma-
tion des ridules et des rides 
et repousse l›affaissement du 
visage.

Rouleau de jade : le nou-
vel outil miracle ?

C›est le nouvel accessoire 
préféré des beautystas : le 
rouleau en pierre de jade, 
qui ferait des miracles sur la 
peau. On vous explique quels 
sont ses bienfaits, comment 
bien l›utiliser et les précau-
tions à prendre.

Comment utiliser le Gua 
Sha dans sa routine beau-

té?

A raison de deux à trois 
séances par semaine, chaque 
session durant une dizaine de 
minutes maximum, le mas-
sage Gua Sha du visage est 
un geste facile à intégrer à 
sa routine «belle peau». Soir 
ou matin (mais plutôt le soir 
si vous avez une peau sen-

sible, car le passage répété 
de l›accessoire peut entraîner 
quelques rougeurs), sur une 
peau parfaitement propre 
et légèrement huilée, dis-
posez votre pierre de Gua 
Sha à plat sur la zone que 
vous souhaitez traiter, puis 
faites-la glisser sur la peau 
en remontant vos traits vers 
l’extérieur. Les mouvements 
doivent être lents, légère-
ment appuyés et répétés 
cinq à dix fois pour activer 
la circulation sanguine et 
la lymphe. De nombreuses 
vidéos sont disponibles sur 
YouTube pour apprendre 
à utiliser son accessoire en 
fonction de l’effet recherché 
(liftant, drainant etc.).

Malgré ses promesses de 
peau plus saine et régéné-
rée, le massage Gua Sha du 
visage n›est pas fait pour tout 
le monde : en effet, il est dé-
conseillé en cas d›épiderme 
irrité, abîmé ou ayant une 
tendance à l›acné ou à la 
couperose. Si vous cochez 
plusieurs de ces cases, pas 
de panique, vous pouvez op-
ter pour un roll-on, un autre 
accessoire en pierre ultra ten-

dance qui permet de stimuler 
la peau tout en douceur, sans 
pression particulière.

Quel Gua Sha choisir ?

Différentes pierres semi-pré-
cieuses et cristaux peuvent 
être utilisés pour leurs pou-
voir sur le corps et l›esprit, 
et il y en a pour tous les 
besoins : selon les principes 
de la lithothérapie (NDLR, 
le soin par les pierres), le 
quartz rose possèderait des 
vertus anti-âge et apaisantes, 
l›aventurine verte serait réé-
quilibrante et anti-inflamma-
toire et le jade favoriserait la 
détoxination et la cicatrisa-
tion de la peau. 
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Le film Héliopolis 
est annoncé depuis 
de longs mois pour 

représenter l’Algérie à la 
93e cérémonie des Oscars 
2021, qui se tiendra le 
25 avril prochain à Los 
Angeles. Présélectionné dans 
la catégorie Meilleur long 
métrage international, après 
que le comité de sélection 
algérien chargé par l’Academy 
of Motion Picture Arts and 
Sciences (AMPAS) l’ait 
proposé sur cette liste, le long 
métrage de fiction était bien 
parti pour porter les couleurs 
de notre pays à l’international, 
du moins jusqu’à avant-hier.
En effet, des rumeurs 
couraient sur son possible 
retrait sans que le ministère de 
la Culture – que nous avons 
essayé de joindre afin d’avoir 
de plus amples informations 
– ni le Centre algérien de 
développement du cinéma 
(CADC), son producteur, 
aient pris la peine d’expliquer 
cette décision à l’opinion 
publique. Pour sa part, le 
réalisateur Djaffar Gacem, 
que nous avons contacté, a 
fait savoir que la raison pour 

laquelle son film a été retiré 
de la liste des œuvres éligibles 
à concourir au prestigieux 
prix est due aux reports 
incessants de sa projection 
en salle, qui devait avoir 
lieu en décembre dernier.
En effet, l’Académie des 
Oscars exige la projection 
des œuvres dans les salles 
de cinéma au moins une 
semaine dans leur pays 
d’origine. Or, en Algérie, cela 
n’a malheureusement pas été 
le cas, mis à part une seule 
projection pour la presse et les 

praticiens du 7e art au mois 
de novembre dernier. Gacem 
explique : “Ce qui s’est 
passé est que l’Académie 
des oscars a appelé le 
producteur qui est le CADC 
demandant une attestation qui 
prouve que le film est bien 
sorti au mois de décembre.
C’est une condition pour 
que le film soit éligible.” Et 
de continuer : “Le ministère 
a envoyé un courrier à 
l’académie, précisant que le 
film allait sortir au mois de 
décembre dès que la situation 

sanitaire le permettrait. Or le 
contexte est resté le même, 
les cinémas étaient toujours 
fermés, il n’y a pas eu d’avant-
première, donc le film n’était 
plus éligible.” Une solution 
s’offrait cependant au 
réalisateur : mettre son film sur 
les plateformes de streaming.
Une alternative que l’académie 
rendait possible dans un 
contexte de crise sanitaire 
qui a plombé l’industrie 
cinématographique. “J’ai 
refusé parce que je souhaite 
que mon film soit vu dans 
les salles de cinéma, a-t-il 
soutenu. Je n’ai pas envie 
qu’il passe en streaming tout 
de suite, sinon il sera grillé. 
Beaucoup de films ont accepté 
de jouer le jeu et de passer 
sur les plateformes, d’autres 
pays ont même ouvert leurs 
salles spécialement pour 
projeter les films nommés 
aux oscars, ce qui n’était 
pas le cas de l’Algérie.”
Pour préserver les chances de 
son film, Gacem a introduit 
une demande exceptionnelle 
afin de pouvoir concourir 
l’année prochaine, une 
requête qui a été finalement 

acceptée. “L’Académie des 
oscars nous a accordé cette 
faveur. Ils nous permettent de 
recandidater, si toutefois le 
comité de sélection algérien 
présidé par Mohamed 
Lakhdar Hamina donne son 
accord. Ce dernier a, à son 
tour, envoyé un courrier à 
l’académie précisant que le 
film sera recandidaté en 2022.”
Le réalisateur relativise et voit 
en ce report une chance pour 
que son long métrage fasse son 
bonhomme de chemin. “Ce 
n’est pas une fatalité, ajoute-
t-il. Je me suis dit qu’il fallait 
être patient et d’attendre la 
saison prochaine, surtout que 
la campagne de promotion 
et de lobbying devant 
accompagner chaque film 
n’aurait pu se faire, surtout 
en cette période de Covid.”
Pour ce qui est de l’avenir 
d’Héliopolis en Algérie, il 
sera l’un des premiers films à 
être projetés dès la réouverture 
des salles et la reprise des 
activités culturelles, apprend-
on de notre interlocuteur.

Une rétrospective 
des oeuvres de 
la plasticienne 

algérienne Baya Mahieddine 
est prévu lors de la 11e édition 
de la manifestation culturelle, 
«Impressions durables», 
organisée par le «Museum 
Sharjah Authority» (Emirats 
Arabes Unis), du 24 février 
au 31 juillet 2021,annoncent 
les organisateurs sur le site 
Internet de l’évènement.
Plus de 70 œuvres , dont 
des toiles provenant de la 
toute première exposition 

tenue par l’artiste à Paris en 
1947, seront accueillies pour 
la première fois au Musée 
d’Arts de Sharjah, dans 
une exposition individuelle 
qui mettra en valeur le 
parcours prolifique de Baya 
Mahieddine et reviendra 
sur ses 60 ans de carrière 
artistique qui ont marqué le 
paysage culturel algérien et 
permis le développement 
de l’art moderne dans le 
monde arabe notamment.
Née en 1931 à Bordj El 
Kiffan (Alger), Baya 

Mahieddine, de son vrai nom 
Fatma Haddad, a débuté en 
modelant des personnages 
et des animaux fantastiques 
en argile, avant de se voir 
encouragée à réaliser des 
toiles et inaugurer sa première 
exposition à Paris en 1947.
En 1963, elle participe 
à l’exposition, «Peintres 
algériens» organisée pour 
célébrer le 9e anniversaire 
du déclenchement de la 

guerre , pour voir ensuite ses 
œuvres anciennes exposées 
par le Musée d’Alger et ses 
travaux désormais visibles 
à Tizi Ouzou, Annaba, 
Paris, Marseille, Bruxelles  
et dans le monde arabe.
Considérée comme une 
des fondatrice de l’»Art 
pictural algérien moderne», 
Baya Mahieddine a fait 
partie du groupe d’artistes 
de la «Génération 1930», 

composé entre autres 
plasticiens de, Mohamed 
Aksouh, Abdellah Benanteur, 
Abdelkader Guermaz, 
Mohamed Issiakhem, 
Souhila Bel Bahar, Mohamed 
Khadda et Choukri Mesli.
Son oeuvre, d’inspiration 
naïve, est un foisonnement 
végétal et une liesse de 
couleurs vives créant un 
univers de féérie peuplé 
d’oiseaux, d’instruments 
de musique et de 
personnages féminins aux 
toilettes somptueuses.
Plusieurs œuvres de Baya 
Mahieddine, disparue 
en 1998 à Blida, sont 
conservées, outre dans les 
musées algériens,  à Lausanne 
(Suisse) dans la «Collection 
de l’art brut», à Doha (Qatar) 
au «Museum of Modern Art», 
à Paris à l’Institut du monde 
arabe, ou encore à Bamako, 
au Musée national du Mali.

Le film Héliopolis retiré de la compétition des Oscars 2021

L’œuvre Baya Mahieddine célébrée aux Emirats Arabes Unis
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Le Chebsaurus, aussi 
surnommé le géant 
de Ksour, est un 

genre éteint de dinosaures 
sauropodes cétiosauridés. Il 
a vécu en Algérie durant le 
Jurassique moyen.
L’espèce type, Chebsaurus 
algeriensis, a été décrite par 
Farida Mahammed et al. en 
2005. Elle est basée sur des 
fossiles retrouvés en Algérie 
dans la partie occidentale du 
massif d’Atlas.
Étymologie
Le nom générique est tiré de « 
Cheb » qui est une appellation 
populaire de la région ouest 
de l’Algérie pour désigner 
un adolescent de façon 
informelle (le dinosaure en 
question étant mort au stade 
juvénile). Le nom spécifique 
fait référence au pays dans 
lequel il a été trouvé.
Description
Faisant partie du clade des 
Eusauropoda, il se différencie 
d’autres sauropodes du 

Jurassique moyen et inférieur 
sur la base de nombreux 
caractères anatomiques, 
tout en présentant nombre 
d’affinités avec les 
espèces Lapparentosaurus 
madagascariensis et 
Cetiosaurus oxoniensis. La 
taille de ce specimen juvénile 
a été estimée entre 8 et 9 
mètres de long.
Situé à une cinquantaine de 
kilomètres au sud-ouest de 
Aïn Sefra, entre Sfissifa et 
la petite localité de Oulakak. 
La découverte en 1999, dans 
ce site, de 51 ossements d’un 
dinosaure, dans le cadre 
d’un programme de fouilles 
du musée de géologie et des 
hydrocarbures de l’entreprise 
Sonatrach, a fait sortir cette 
localité de l’anonymat. 
l’annonce officielle de cette 
découverte a été proclamée le 
17 octobre 2000 sous le nom 
du « Géant des Ksour ».
Le musée jurassique de Rouis 
El-Djir

Le musée jurassique, conçu 
par l’architecte suisse Daniel 
Guadeloup dans la localité 
de Rouis El-Djir, bénéficiera 
du soutien nécessaire pour 
le développement de ses 
activités. Relevant de la 
commune de Sfissifa, distante 
de 128 km au sud-ouest 
du chef-lieu de la wilaya 
de Naâma, ce musée, qui 
sera doté de l’ensemble des 
commodités et équipements 
nécessaires dont un laboratoire 
de recherches archéologiques, 
abritera les fossiles du 
dinosaure herbivore appelé 
«Géant des ksour», découvert 
en octobre 2000 dans cette 
région, rapporte la géologue 
Mohammedi de l’Institut des 
sciences de la terre et de la 
géologie d’Oran.
Les restes d’une mâchoire 
inférieure d’un crocodile 
primitif découvert dans la 
même zone seront également 
déposés dans ce musée, 
indique Mme Mohammedi.

La région des ksour de Sfissifa
La région des ksour de 
Sfissifa s’est transformée, en 
un laps de temps très court, en 
un lieu de prédilection pour 
les missions d’archéologues 
soutenues par la Sonatrach 
dont les équipes ont été les 
premières à faire part de la 
découverte du dinosaure.
Les fouilles effectuées depuis 
ont permis la collecte de plus 

de 300 vertèbres, du squelette 
et des parties cartilagineuses 
du dinosaure des ksour. Les 
recherches lancées après cette 
découverte ont donné lieu à des 
hypothèses scientifiques sur 
la chronologie du peuplement 
humain de cette région qui 
intéresse les archéologues 
et les paléontologues devant 
déterminer leur datation.

Le Festival international 
du théâtre de Béjaïa 
(FITB) sera maintenu 

à son lieu de déroulement 
habituel, en l’occurrence à 
Béjaïa, selon son commissaire 
Slimane Benaissa, qui a rejeté 
d’un revers de main, toute 
idée de son déplacement vers 
d’autres latitudes, notamment 
Alger, son lieu de naissance, il 

y a 12 ans.
Dans un entretien 
téléphonique, accordé à 
l’APS, l’auteur de «Babor 
Ghreq» ignore les colporteurs 
de cette «rumeur» mais 
souligne, interrogatif, que 
«ceux qui veulent le déplacer, 
ont peut-être des raisons 
politiques».
Selon lui, il n’y a aucune 

raison de le faire, «Béjaïa, 
méritant amplement ce 
festival», déclinant, s’il en 
est besoin, tous les motifs qui 
plaident en la faveur de ce 
choix.
Béjaïa, dira-t-il, «a tous les 
atouts requis pour abriter ce 
festival de façon pérenne», 
évoquant notamment son 
passé civilisationnel, culturel 
et historique.
Il a cité entre autres atouts, 
beaucoup d’échange avec 
les peuples méditerranéens, 
l’existence dans son antre 
d’une grande université de 
prés de 45.000 étudiants et 
d’un tissu industriel, truffé 
de cadres et d’ouvriers 
passionnés de théâtre, et 
d’une infrastructure culturelle 
satisfaisante.
«Elle dispose également d’un 
beau théâtre, d’une maison 
de culture adaptée et d’une 
cinémathèque qui l’est tout 
autant ainsi que d’une foule 
de salles de conférences. 
En somme un équipement 

professionnel plus que 
satisfaisant», a-t-il relevé.
Le commissaire du FITB a 
ajouté qu’»en soi, la ville de 
Béjaïa et sa région, offre une 
belle image de carte postale 
pour les troupes théâtrales, 
lesquelles, à chaque fois 
repartent, au bout de leur 
voyage, gonflées d’admiration 
et d’enthousiasme».
Dans cette déclinaison, M. 
Benaissa, n’omet pas de 
faire l’éloge de la nature 
accueillante de ses habitants 
et le cachet éminemment 
culturel et artistique de cette 
ville, qui a enfanté, dira-t-
il, des artistes de réputation 
mondiale et qui de surcroit 
«possède un vrai public pour 
le théâtre».
Il s’agit d’autant de 
considérations qui font que 
Béjaïa mérite ce festival, en 
voulant par ailleurs, pour 
preuve «le succès» des 10 
éditions passées, dont la 
dernière en février 2020, qui a 
«tenu ses promesses» malgré 

le contexte, marqué par un 

budget restreint et l’apparition 

des premiers signes de la 

crise sanitaire, inhérente à la 

pandémie de la covid-19.

Abordant la prochaine édition, 

le commissaire du festival, 

reste tout mesuré. «Tout 

dépendra de l’évolution de la 

pandémie», a-t-il affirmé.
Selon lui, «certes, il y a la 

vaccination qui a commencé 

et qui augure un retour normal 

des choses dans le pays, 

mais nous dépendons aussi 

de la situation des pays des 

troupes que nous inviterons», 

a-t-il soutenu se montrant 

néanmoins, un tantinet 

«optimiste».

Retenu malgré lui en France 

à cause de la covid-19 

et l’absence de mobilité 

aérienne, Benaissa ne 

désespère pas de regagner le 

pays au plus vite.

Pas de délocalisation du Festival international
 du théâtre de Béjaïa

« Le Géant des Ksour »
 un dinosaure sauropode du Jurassique moyen d’Algérie
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Grille de mots fléchés N° 2924   

 Solution de la grille précédente
1.c.t.a.e.d.e
2.loua.comprise
3.strie.moussu
4.emit.seau.rer
5.ole.la.o

6.isis.ems
7.s.ble
8.arec.iut
9.ara.z.c.cela
10.fm.predominer

11.ecran.cursus

12.groin.pare.se

13.arnica.semes
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Voici 2 images identiques à première vue. Sauf que sur l’une des deux images, l’auteur 
a volontairement commis 7 erreurs. Le jeu consiste à observer les deux images afin de retrouver 

les erreurs. 

grille   n°2924
Comment

jouer ?

solution      2923

Sur chaque ligne vous devez placer les chiffres de 1 à 9 sans les répéter.  Sur chaque colonne vous devez placer les 
chiffres de 1 à 9 sans les répéter aussi et dans chaque région de 9 cases, vous devez placer les chiffres de 1 à 9 sans les 
répéter. Un truc très pratique est d’éliminer les cases où votre chiffre ne peut se trouver. Pour gagner du temps, vous 
pouvez commencer par les chiffres les plus nombreux parmi ceux déjà inscrits dans la grille. Si vous ne savez pas quel 
chiffre inscrire dans votre case, à la suite de plusieurs éliminations de chiffres, vous pouvez inscrire des possibilités 
et plus le jeu avancera, vous allez voir si ces chiffres conviennent ou pas! Croyez-moi ce jeu est vraiment intéressant! 
Attention à ce que vos chiffres ne se répètent pas, sur aucune ligne ni dans chaque carré!

Jeu des 7 erreurs

Solution de la grille précédente
Horizontalement:
- iraniens

- renommee

- inn - paul

- souvent

- h - errera

- talai - er

- el - casse

- ria - la - t

- r - efendi

- indu - gue

- ebene - cr

- ras - hase

Verticalement:

- irishterrier

- reno - ali - nba

- annuel - aedes

- no - vrac - fun

- imperiale - eh

- emane - sang - a

- neutres - ducs

- sel - aretiere

 grille de mots croisés
n°2924

La lune est 400 fois 
plus petite que le so-
leil et 400 fois plus 
proche de la Terre !

Notre satellite natu-
rel parait de la même 
taille que le soleil, 
puisqu’il est 400 fois 
plus petit que notre 
étoile mais aussi 400 
plus proche de la terre 
que cette dernière, 
ces rapports simi-
laires nous donnent 
l’impression que les 
deux disques solaire 
et lunaire sont de 
tailles identiques.
La lune est parfaite-
ment dimensionnée 
et positionnée pour 
une éclipse solaire, 
en effet, lors de l’ali-
gnement de la terre, 
de la lune et du so-
leil, l’unique satellite 
naturel de la terre 
occulte parfaitement 
notre étoile condui-
sant à une éclipse 
solaire totale.
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Notre programme de                                                         Jeudi

Notre programme de                                                        Vendredi

08h30 Kid Lucky 

08h50 M6 Boutique 

10h05 Ça peut vous arriver 

11h30 Ça peut vous arriver chez vous 

12h40 Météo 

12h45 Le 12.45 

13h35 Météo 

13h40 Scènes de ménages 

14h00 Enquêtes d’amour : une fian-

cée trop parfaite 

15h55 Incroyables transformations 

16h35 Les reines du shopping 

17h25 Les reines du shopping 

18h35 La meilleure boulangerie de 

France 

19h45 Le 19.45 

20h15 Météo 

20h30 Scènes de ménages 

21h05 NCIS 

21h55 NCIS 

22h45 NCIS 

23h35 NCIS : Los Angeles 

08h30 Kid Lucky 

08h50 M6 Boutique 

10h05 Ça peut vous arriver 

11h30 Ça peut vous arriver chez vous 

12h40 Météo 

12h45 Le 12.45 

13h35 Météo 

13h40 Scènes de ménages 

14h00 Trouver l’amour à Rome 

15h55 Incroyables transformations 

16h35 Les reines du shopping 

17h25 Les reines du shopping 

18h35 La meilleure boulangerie de 

France 

19h45 Le 19.45 

20h15 Météo 

20h30 Scènes de ménages 

21h05 Die Hard : belle journée pour 

mourir 

22h50 Die Hard 4 : retour en enfer 

m6

m6

tf1

tf1

france 2

france 2

france 3

france 3

12h00 Les 12 coups de midi 

12h55 Petits plats en équilibre 

13h00 Le journal 

13h40 Petits plats en équilibre 

13h45 Météo 

13h50 Météo des neiges 

13h55 Le vrai visage de ma fille 
15h45 Adopte-moi ou je te tuerai 

17h25 Familles nombreuses : la vie en 

XXL 

18h30 Ici tout commence 

19h10 Demain nous appartient 

19h55 Météo 

20h00 Le journal 

20h40 My Million 

20h45 Météo 

20h55 C’est Canteloup 

21h05 Stars à nu 

22h20 Stars à nu 

23h30 Vendredi, tout est permis avec 

Arthur 

12h00 Les 12 coups de midi 

12h55 Petits plats en équilibre 

13h00 Le journal 

13h40 Petits plats en équilibre 

13h45 Météo 

13h50 Météo des neiges 

13h55 A la merci de mon patron 

15h45 Je t’aime à te tuer ! 

17h25 Familles nombreuses : la vie en 

XXL 

18h30 Ici tout commence 

19h10 Demain nous appartient 

19h55 Météo 

20h00 Le Journal 

20h40 Météo 

20h55 C’est Canteloup 

21h05 Section de recherches 

22h00 Section de recherches 

23h00 Section de recherches 

12h40 Météo 2 
13h00 Journal 13h00 
13h44 Météo 2 
13h45 C’est bon à savoir 
13h55 Ça commence aujourd’hui 
15h00 Ça commence aujourd’hui 
16h05 Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
16h55 Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
17h45 Affaire conclue : la vie des 
objets 
17h55 Tout le monde a son mot à dire 
18h25 N’oubliez pas les paroles 
19h00 N’oubliez pas les paroles 
19h35 Météo 2 
20h00 Journal 20h00 
20h35 Météo 2 
20h38 Laisse entrer la nature 
20h40 Basique, l’essentiel de la 
musique 
20h45 Un si grand soleil 
21h05 Les petits meurtres d’Agatha 
Christie 
22h42 Les petits meurtres d’Agatha 
Christie 

12h40 Météo 2 
13h00 Journal 13h00 
13h45 Météo 2 
13h50 C’est bon à savoir 
13h55 Ça commence aujourd’hui 
15h00 Ça commence aujourd’hui 
16h05 Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
16h55 Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
17h45 Affaire conclue : la vie des 
objets 
17h55 Tout le monde a son mot à dire 
18h25 N’oubliez pas les paroles 
19h00 N’oubliez pas les paroles 
19h35 Météo 2 
20h00 Journal 20h00 
20h35 Météo 2 
20h38 Laisse entrer la nature 
20h40 Basique, l’essentiel de la 
musique 
20h45 Un si grand soleil 
21h05 Cash investigation 
23h07 Complément d’enquête 

12h25 12/13 : Journal national 
12h55 Météo à la carte 
14h05 Un cas pour deux 
15h15 Un cas pour deux 
16h10 Salto 
16h15 Des chiffres et des lettres 
16h50 La p’tite librairie 
17h00 Slam 
17h45 Questions pour un champion 
18h27 C’est bon à savoir 
18h29 19/20 : Météo régionale 
18h30 Le 18.30 
18h50 18.30, la suite 
19h00 19/20 : Journal régional 
19h24 19/20 : Météo régionale 
19h30 19/20 : Journal national 
19h55 Ma ville, notre idéal 
19h59 Salto 
20h00 Vu 
20h20 Plus belle la vie 
20h45 Tout le sport 
20h55 Laisse entrer la nature 
21h00 Météo 
21h05 Les duos mythiques de la télé-
vision 
23h23 Nos années Julien Clerc 

12h25 12/13 : Journal national 
12h55 Météo à la carte 
14h05 Un cas pour deux 
15h15 Un cas pour deux 
16h10 Salto 
16h15 Des chiffres et des lettres 
16h50 La p’tite librairie 
17h00 Slam 
17h45 Questions pour un champion 
18h27 C’est bon à savoir 
18h29 19/20 : Météo régionale 
18h30 Le 18.30 
18h50 18.30, la suite 
19h00 19/20 : Journal régional 
19h24 19/20 : Météo régionale 
19h30 19/20 : Journal national 
19h55 Ma ville, notre idéal 
19h59 Salto 
20h00 Vu 
20h20 Plus belle la vie 
20h45 Tout le sport 
20h55Laisse entrer la nature 
21h00 Météo 
21h05 Jack Reacher 
23h10 Météo 
23h20 Scandola 

à 21:05
à 21:05

à 21:05
à 21:05

à 21:05

à 21:05

à 21:05

à 21:05
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Le 19 février 2019, 
Karl Lagerfeld décé-
dait des suites de son 

cancer de la prostate, lais-
sant ses proches en deuil. 
Près de deux ans après sa 
mort, où en est sa succession 
? Éléments de réponse.
Deux hommes pour une seule 
couronne. Et un testament 
qui attise toutes les curiosi-
tés. Le 19 février 2019, Karl 
Lagerfeld tirait sa révérence, 
à l’âge de 85 ans. Après un 
éprouvant combat contre un 
cancer de la prostate, le créa-
teur a lâché les armes, lais-
sant le monde de la mode en 
deuil et des proches éplorés. 
Mais rapidement une ques-
tion a commencé à brûler 
les lèvres de son entourage : 
quid de son héritage ? Près 
de deux ans après son décès, 
le mystère reste (presque) 
entier. « Il y a sept héritiers 
principaux de Karl Lager-
feld. Sur la liste, je suis le 

plus haut, le premier héritier 
», se targuait Baptiste Giabi-
coni, tandis que l’entourage 
du Kaiser démentait cette in-
formation. « C’est n’importe 
quoi ! Il n’est même pas sur 
la liste des personnes convo-
quées chez le notaire pour 
l’héritage ! », s’était insurgé 
un proche auprès de Voici. 
Parmi les autres personnes 
à bénéficier de cet honneur, 
on retrouverait la personne 
qui s’occupe de Choupette, 
son filleul Hudson Kroenig 
ou encore celui qui était bien 
plus que son garde du corps 
et qui était présent jusqu’à 
son dernier souffle, Sébas-
tien Jondeau.

Pourquoi la succession 
de Karl Lagerfeld est au 

point mort ?
Le secret entourant ce tes-
tament ne fait qu’ajouter 
du piment, à l’instar de 
la guerre de l’héritage de 
Johnny Hallyday. Parce 

que là aussi, deux parties 
semblent s’affronter. D’un 
côté Sébastien Jondeau et de 
l’autre Baptiste Giabiconi. 
Les deux hommes « se dis-
putent le titre de fils préféré 
», rapporte Point de Vue ce 
mercredi 3 février. Et sans 

doute aussi leur part du gâ-
teau. « On est dans l’attente 
que l’inventaire se termine... 
Imaginez un homme comme 
Karl, toute sa vie, tout ce 
qu’il a pu accumuler donc ça 
prend du temps. On n’est pas 
pressés. Finalement, c’est 

bien que les choses prennent 
du temps et que tout ne se 
fasse pas tout de suite. On 
a le temps de se préparer 
parce que c’est un change-
ment de vie aussi », estimait 
le mannequin de 31 ans face 
aux caméras de 50 Minutes 
Inside.
Il fait bien de ne pas être 
pressé. La réalité serait en 
effet bien plus compliquée 
que cela. « La succession se-
rait au point mort, l’expert-
comptable est introuvable 
», assure Point de Vue, tan-
dis que Sébastien Jondeau 
confirme dans les colonnes 
du Figaro que la succession 
« n’est toujours pas finie ». 
Si bien que lui-même ne sait 
pas ce dont il héritera, pré-
cise le quotidien. Un casse-
tête qui est loin d’être résolu 
et qui devrait encore alimen-
ter de nombreuses discus-
sions.

Et de deux ! Le mardi 
4 novembre 2014, 
quelques mois après 

son mariage avec Tim Wit-
herspoon, Kelly Rowland 
accouchait de son premier 
enfant, un petit garçon bap-
tisé Titan Jewell. Un vrai 
bonheur pour l’ancienne star 
des Destiny’s Child et son 
mari. Les heureux parents 
avaient annoncé la venue au 
monde de leur enfant dans les 
colonnes du magazine amé-
ricain People. «Nous avons 
la chance de pouvoir vous 
dire que tout le monde est en 
bonne santé», faisait savoir le 
couple. 6 ans plus tard, Kelly 
Rowland et son mari ont re-
mis le couvert.
Ce jeudi 21 janvier 2021, Kel-
ly Rowland, 39 ans, a donné 
naissance à son deuxième en-

fant. La chanteuse, qui avait 
attendu avant d’annoncer sa 
deuxième grossesse en raison 
de la crise sanitaire, est ma-
man d’un deuxième garçon, 
comme elle l’a annoncé ce 
samedi 30 janvier 2021 non 
pas dans la presse, mais sur 
Instagram, canal privilégié 
des stars. Pour l’occasion, 
la jeune maman a dévoilé le 
visage de sa progéniture et 
quelques détails. Sur un cli-
ché posté sur Instagram, on 
peut y voir le nouveau-né, qui 
pèse 3,39 kg et qui mesure 49 
centimètres, aux côtés de son 
grand-frère.
«Le 21e jour, de la 21e an-

née du 21e siècle, Noah Jon 
Weatherspoon nous a salués 
! Nous sommes vraiment 
reconnaissants», a indiqué 
Kelly Rowland, qui s’amuse 
de la date symbolique au 
cours de laquelle son fils est 
né. Une publication qui n’a 
pas manqué de donner lieu 
à de nombreux messages de 
félicitations. On peut citer les 
petits commentaires de Cia-
ra, les mannequins Ashley 
Graham et Winnie Harlow, 
Reese Witherspoon et Ellen 
Pompeo, ou encore la mère 
de Beyoncé, Tina Knowles.

La situation s’enve-
nime encore un peu 
plus entre Mariah Ca-

rey et sa sœur Alison. Cette 
dernière a en effet, d’après 
TMZ, décidé d’attaquer en 
justice l’interprète de Hero, 
à hauteur de 1,25 million de 
dollars. Elle affirme en effet 
souffrir de « détresse émo-
tionnelle » depuis la publi-
cation de The Meaning of 
Mariah, l’autobiographie de 
la diva, sortie en 2020.
Dans son livre, la chanteuse 
affirme notamment que sa 
sœur Alison lui a « donné du 
Valium, a essayé de me pros-
tituer et m’a jeté une tasse 
de thé bouillant, provoquant 
des brûlures au troisième 
degré ». Des allégations fer-
mement démenties par Ali-
son Carey, qui reproche à sa 
sœur de n’avoir par ailleurs 
aucune preuve de ce qu’elle 
avance. Elle assure par ail-
leurs qu’elle n’a jamais eu 
l’occasion de se défendre de 
ces allégations publiques
Personnalité trouble
Ce n’est pas la première fois 
qu’Alison Carey fait parler 
d’elle, mais jusqu’à présent, 
c’était plutôt pour ses écarts 
de conduite. Elle a notam-

ment été arrêtée pour pros-
titution en 2005, comme le 
relayait le New York Post.
La grande sœur de la star, 
âgée de 59 ans, affirme au-
jourd’hui que si elle a tenté 
pendant un temps d’arrêter 
l’alcool, elle aurait à nou-
veau des problèmes avec la 
boisson, affirme Page Six. 
Ce qui ne l’empêche appa-
remment pas d’attaquer en 
justice sa sœur, sans avocat, 
puisqu’elle a choisi de se 
représenter elle-même. Elle 
explique avoir contacté les 
avocats de sa sœur célèbre 
pour tenter de régler l’affaire 
à l’amiable, mais n’a reçu au-
cune réponse. Interrogée par 
TMZ, Mariah Carey n’a pas 
réagi à l’affaire, et ses agents 
non plus.

Mort de Karl Lagerfeld

où en est sa succession ?

La sœur de Mariah Carey porte 
plainte contre la chanteuse et lui 
réclame 1,25 million de dollars

 Kelly Rowland maman d’un deuxième enfant : 

découvrez son visage
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Un nouveau programme de vols entre l’Algérie et la France

Réouverture du Jardin d’essai 
d’El-Hamma à Alger

ANNABA / Circulation automobile infernale

La population sollicite l’intervention du wali pour 
remédier en urgence à cette situation

Terrorisme :

Le MDN révèle l’identité 
des six djihadistes abattus 
les 2 et 3 janvier à Tipasa

La compagnie française 
ASL Airlines vient 
d’annoncer un nouveau 

programme de vols entre 
l’Algérie et le France pour le 
mois de mars.
Après avoir décidé vendredi 
dernier le poursuite les vols 
pour le mois de février, 
aujourd’hui le compagnie 
française annonce un nouveau 
programme de vols spéciaux 
sens Algérie France.

Selon les précisions publiées 
sur son site web, asl Airlines a 
indiqué la poursuite de ses vols 
spéciaux jusqu’au 27 mars 
2021 et ce malgré le fermeture 
les frontières françaises.
La compagnie française a 
ajouté que son programme de 
vols spéciaux pour le mois de 
mars comprenait 4 dessertes, à 
savoir : 1 vol paris à destination 
de l’aéroport paris Charles de 
gaulle (cdg) ; 1 vol paris-Lyon 

; 1 vol Annaba-paris cdg et 1 
vol Bejaïa-paris cdg.
Qu’est-ce qu’un vol spécial 
entre l’Algérie et le France ?
Les vols spéciaux opérés par 
asl Airlines son destinés aux 
algériens résidant en France 
(détenteur de le nationalité 
française ou une carte de 
séjour). Les personnes ayant 
les visas de type d (études ou 
regroupement familial) sont 
également concernées par ces 

vols.
Mais attention. Être détenteur 
de le nationalité française ou 
d’un visa type d ne suffira pas. 
Il faut également présenter 
avant l’embarquement dans 

l’un de ses 4 vols le résultat 
d’un test de dépistage 
virologique (pcr) négatif 
réalisé moins de 72 heures 
avant le vol.
« Sans ce test pcr négatif, 
l’embarquement ne sera 
pas autorisé », précisé 
la compagnie française, 
soulignant que les résultats 
les tests antigéniques n’étaient 
plus acceptés

Les portes du jardin 
d’essai d’El Hamma 
à Alger ont été  

rouvertes hier mercredi aux 
visiteurs, après deux mois de 
fermeture dans le cadre des 
mesures de précaution prises 
pour faire face à la pandémie 
du nouveau coronavirus 
(covid-19), a-t-on appris  
auprès du directeur du 
jardin, Abdelkrim Boulahia.
Dans une déclaration à 
l’APS, le directeur a affirmé 
que «le jardin sera rouvert 
mercredi sur instruction 
du wali d’Alger après 
deux mois de fermeture 
en raison de la covid-19», 
ajoutant que toutes les 
mesures préventives seront 
respectées à travers un 
protocole sanitaire élaboré à 
cet effet par l’administration 

du jardin.
«Les visiteurs dont la 
température corporelle sera 
mesurée à l’entrée du jardin, 
seront tenus de porter un 
masque de protection et de 
respecter la distanciation 
physique», a-t-il indiqué, 
précisant que «des agents 
seront déployés à travers 
le jardin pour s’assurer du 
respect des mesures et gestes 
barrières».
Par ailleurs, il a fait savoir 
que plusieurs familles 
s’étaient rendues mardi 
au jardin, suite à une 
fausse information sur sa 

réouverture lancée sur les 
réseaux sociaux, affirmant 
que cet espace sera 
accessible aux visiteurs à 
partir de mercredi à 10h.
Selon le même responsable, 
une forte affluence des 
citoyens est attendue, 
d’autant que la réouverture 
du jardin coïncide avec 
les vacances scolaires et le 
weekend, insistant sur le fait 
que toutes les mesures ont 
été prises pour le bien-être 
des visiteurs.
Créé en 1832 sur une 
superficie de plus de 32 
hectares, le jardin d’essai 
d’El Hamma a été érigé 
depuis 2017 en établissement 
à caractère industriel et 
commercial (EPIC) relevant 
de la wilaya d’Alger.

C’est le calvaire 
quotidien pour les 
automobilistes et les 

piétons qui subissent depuis plus 
d’un mois les affres inqualifiables 
résultant des travaux de 
chantiers pour la réfection de la 
voierie dans différents quartiers 
de la ville. Le centre-ville est 
devenu quasi impraticable vu 
les embouteillages monstres 
générés à longueur de journée 
par la circulation automobile 
infernale. L’opinion publique 
n’hésite pas à critiquer 
ouvertement les chantiers des 
travaux opérés en plein jour 
éparpillés sur plusieurs sites 

intramuros. La logique aurait 
voulu, estiment les citoyens, 
que les travaux en question, 
notamment au niveau du centre 
névralgique, à l’exemple 
d’El Hattab, n’auraient pas 
eu l’impact handicapant, sur 
la fluidité de la circulation 
automobile, s’ils avaient été 
opérés à des heures tardives 
de la nuit, tenant compte de la 
baisse substantielle du flux du 
fait des horaires du confinement. 
La situation est devenue 
pratiquement intenable pour les 
usagers, contraints à un véritable 
parcours du combattant, chaque 
jour, pour couvrir le moindre 
déplacement. En outre, l’état 

déplorable des rues, malgré les 
sempiternels aménagements 
opérés par les services techniques 
de l’APC, à grands frais de 
deniers publics, est devenu 
un véritable supplice pour les 
automobilistes ; dénoncent 
régulièrement ces derniers, 
mais en vain. Notre rédaction, 
à l’instar d’autres journaux  
locaux, reçoit quotidiennement 
des appels de citoyens outrés 
et indignés par cet état de fait, 
sollicitant de manière récurrente, 
l’intervention salvatrice du wali 
en tant que premier magistrat 
de la ville, pour remédier en 
urgence à cette situation critique.

Le MDN a révélé hier 
mercredi dans un 
communiqué l’identité 

des six terroristes abattus les 
2 et 3 janvier dans la région 
de Messelmoune , dans la 
wilaya de Tipasa au cours 
d’une opération de ratissage de 
grande ampleur.
il s’agit de Bouamane Ali, 
Namoudi Hassan,Namoudi 
Fathi, Boubra Mohamed Amine, 
Tazrout Fodhil,Belhabchia 
Mohamed, qui ont rejoint les 
maquis terroristes entre 2008 et 
2019, précise la communiqué 
du MDN.
Outre  la neutralisation de 
ces six terroristes, l’opération 
de ratissage  de grande 
envergure a permis également 
la récupération de plusieurs 
armes et munition, conclut le 

communiqué.
Pour rappel, à l’issue de cette 
opération le chef d’Etat-major 
de l’Armée, Said Chengriha 
s’est personnellement déplacé 
sur les lieux de l’opération 
pour exprimer ses félicitations 
aux éléments de l’Armée qui 
ont pris part à cette opération 
de qualité qui a permis de 
mettre hors d’état de nuire six 
dangereux individus armés, 
résidu d’un terrorisme en 
déroute.


